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par G. A.

 

 

LA CONSCIENCE N’EST PAS UN ECRAN

DE TELEVISION

La fièvre des élections s'empare graduellement des citoy-
ens et l'atmosphère se charge de paroles, de phrases, de slo-

gans, et de propos électoraux les plus divers.

Plusieurs citoyens exposent leur théories, formulent leur
opinions, défendent avec vigueur leurs convictions, D’autres res-

tent coi, observent en silence, raisonnent sans bruit. Quelques
uns, la mine effarouchée, l’oeil inquiet, la parole en sourdine, se
voient épiés, traqués, attachés. Ils sont prudents avec raison
mais leur raison leur joue des tours. Car, pourquoi sont-ils per-

suadés que si des circonstances, des événements ou des gens

les gênent dans leur liberté d'action et d'expression, ils ne peu-
vent faire autrement que de voter comme des robots, mêmes'ils
sont à l’abri de toute indiscrétion. Pourquoi s'imaginent-ils qu’il

faut toujours voter selon l'idée de son employeur ou de ceux
qui nous procurent quelques faveurs?

Par déférence, par prudence ou par indifférence peut-être

l’on peut s'abstenir de participer activement à Une campagne

électorale, mais on ne doit pas voter aveuglément et crantive-

ment contre son idée afin de s’éviter des représailles fictives
ou des sanctions nullement légitimées.

Ne prétons pas l’oreile à ceux qui tentent de nous faire ou-

blier notre devoir de citoyen et notre dignité d'homme, Si l'on

ne peut faire autrement, ne dites rien, restez tranquille, mais

votez selon vos propres convictions sans crainte de vous faire

découvrir. Car ceux qui prétendent tout connaître sont trop bien
connus, et aucun d’eux n’a pu apprendre à lire dans les conscien-

ces.

 

M. Jean-Paul Racine candidat

libéral dans la Beauce

 
Le nouveau candidat libéral est un jeune industriel de 30

ans, qui réside à St-Honoré de Shenley. Très jeune, il fit sa
marque dans la vie publique puisqu’il fut élu maire de sa mu-
nicipalité à l’âge de 27 ans. On lui confie toujours les charges
les plus importantes et il est reconnu comme un pilier-des, or-
ganisations locales et régionales. Ex-Grand-Chevalier, Fidèle
Pilote du 4e degré, Président de la campagne des aveugles, Pré-
sident de la campagne de la Croix-Rouge, Président de la cam-
pagne du Séminaire de St-Georges, Président de la campagne
du grand séminaire de Québec, Président de l’Association libé-
rale de Beauce.

M. Racine qui est-marié et père de deux enfants, a fait ses
études au Collège de Lévis et est à son compte depuis 1951.
Il opère un cornmerce de bois en gros en plus de son industrie
florissante à Lac Mégantic. C’est un parfait bilingue, un bril-
lant orateur, qui jouit d’une excellente réputation dans le mon-
de des affaires et dans le monde politique.

La semaine dernière soit mardi le 4 mars
dernier les membres de notre Commission
Scolaire ont fait Un pas de plus en vue de don-
ner a notre population et surtout i nos éco-
liers les locaux dont ils ont besoin pour com-
pléter leurs études. €
En effet c'est la semaine passée que nos

commissaires ont examiné les soumissions
en vue de la construction d'un étage de plus a
l'Externat de Ste-Marie et qu'ils ont octroyé
le contrat a Ia maison Poudrier et Boulet de
Québec pour le prix de S121,980.

Cette soumission était d'ailleurs la plus
basse présentée d'autant plus que les cons-
tructeurs se sont engagés à donner en autant
que possible les sous contrats à des entrepre-
neurs de notre ville.

L’étage qui sera construit comprendra 8
classes et une salle de cours, le tout sera dis-
posé pour l'aménagement d’un laboratoire de
physique et de chimie qui est aujourd'hui in-
dispensable pour les cours de onzième géné-
rale.

Nos commissaires croient que cette cons-
truction sera suffisante pour 4 ou X ans et ils
comptent dès septembre prochain ramener à
l’Externat les deux classes qui cette année
sont forcément logées à l'extérieur de cet é-
difice.
Comme il à cté exigé que lc travail soit ter-

miné pour le premier septembre prochain i-
nutile de vous dire que le travail devra être
mené rondement et que très bientôt soit dès
le mois prochain plusieurs de nos ouvriers se-
ront déjà employés à la construction de cet é-
difice ce qui aura poureffet d'aider à soula-
ger le problème du chômage en même temps
qu'à solutionner un peu celui de instruction.

Nous profitons de la circonstance pour re-
mercier (ous les membres de notre Commis-
sion scolaire de leur dévouement et aussi de
leur compréhension du problème de I'Ens-
fruction publique et aussi pour les féliciter
comme ils le méritent car c'est visible qu’ils
font du (ravail aussi pratique que conscien-
cieux.  

  

 

M. Julien Poulin

 

La Compagnie L. Lombardi, fa-

bricants de vêtements de haute
qualité pour hommes, est heureu-

se d'annoncer la nomination de M.
Julien Poulin comme représentant
pour Ste-Marie et les environs.

Julien Poulin est fier de repré-
senter une compagnie si avanta-
geusement connue dans la région

puisque l‘étiquette Lombardi est la
garantie d’une qualité supérieure.

Après avoir étudié à fond le sys-

tème Lombardi sur mesure, Julien
Poulin vous garantit une satisfac-

tion complète dans la confection

de vos vêtements Lombardi. Vous

êtes bienvenus à son magasin situé

à côté du Théâtre Jacob.

Lisez et faites lire

notre journal
 

Rencontre entre parents, éducateurs et
commissaires d'écoles

Une ccaférence très importante qui s’intéressent à l'instruction sont
aura lieu cette semaine, soit plus |invités sera suivi d'un forum où

précisément vendredi soir à septiles spectateurs pourront poser tou-
heures et demie au Centre Récréatif |tes les questions qu’il voudront
sur un sujet d'une brulante actua-| sur le sujet à une équipe composé
lité puisque le conférencier invité |de 8 à 10 personnes qualifiées qui
M. l’abbé Guy Blondeau de St-Joseph|se feront un plaisir et un devoir

u Katitulé sa conférence. d'essayer avec l’appui des partici-
, pants de trouver des solutions’ pra-

‘’Ecole régionale ou centrale” tiques à ce qu’en appelle commu-
nément aujourd’hui, le problème

Cette assemblée publique puisque de l'instruction publique.
non seulement les éducateurs mais
tous les parents et aussi tous ceux! Plusieurs représentants des com-

missions scolaires de la région se-

ront représentés tandis que nos au-
torités scolaires comptent sur l’ap-
pui de toute la population pour fai-

re un succès de cette soirée qui

sera sans contredit très instructive
et très pratique et qui marquera

peut-être une étape très impor-
tante dans la question de l'instrue-
tion à Ste-Marie même et aussi
probablement dans toute la région
qui nous entoure.

(Suite a la page 10)

 

l’Assemblée du Candidat
Conservateur Eddy F

  

    

=
   ALLà

est un succès formidable
Dimanche soir à la salle paroissiale de S{-Georges-euest, — Neom-

breux éminents orateurs. — Des maires de plusieurs paroisses. --
M. Donald Fleming fait un int ressant discours.

Environ 2,000 à 2,300 personnes se Sur l'estrade étaient présents:
sont rendues à la salle paroissiale] M. Eddy Hall, candidat,
de St-Georges-Ouest dimanche der-| M. le maire Arsène Morin, St-
nier, à l’occasion d’une grande as-
semblée en faveur du candidat con
servateur M. Eddy Hall. On avait
rarement vu une telle démonstra-
tion publique en faveur d’un candi-
dat. Des orateurs ont prononcé teur
à tour de vibrants discours appuyant
le candidat de M. Dicfenbaker en
soulignant les points saillants de la
politique du chef conservateur et en
dénonçant les faiblesses du régime
libéral.  

Georges-ouest, M. le maire J. Aldel-
bert Gagné, St-Georges-est, M. Ray-
mond Roy, maire de St-François-est.
M. Arthur Veilleux, maire de St-
Georges-est, parvisse, M. Henry Les-

sard, maire de St-René, M. Robert
Fournier, maire de St-Philihert, M.
Emile Bolduc. maire de St-Georges-
ouest, M. Gustave Taschereau, mai-
re de St-Joseph, M. Gérard Gendreau,
maire de St-Gédéon, M. le Dr Ro-
dolphe Maheux de St-Georges, Me  

Emmett O'Farrell de St-Joseph, Me
Gilles La Haye. avocat de Québec.
M. Paul Giguère, maire de Beauce-

ville-est, M. Gilles Beaudoin de St-
Joseph. Mme Rodolphe Maheux, Ma-
dame J. Adelbert Gagné.
L'Assemblée etait tenue sous la

présidence des quatre maires de St-
Georges. M. le Dr Rodolphe Maheux

a été le maitre de cérémonie.
le premier nrateur fut M> Gilles

La Haye de Québec qui souligna sur-

tout l’attachement de M. Dicfenba-
ker pour la classe Agricole en citant

(Suite à Ja page 4)  

 

Soucoupes Volantes
PAR: RENE CARRIER

NOUVEAUX GREVISTES

La semaine dernière les étudiants de plusieurs universites

se sont mis en grève pour prouver qu'ils avaient droit à plus de
bourses d'études et pour rendre service à la population en se

sacrifiant pour redresser une situation dont tout le monde Jour

ra d’après eux en fin de compte. Il n’y a pas de doute que cette
nouvelle manoeuvre fait sûrement plaisir à plusieurs politiciens

privés depuis assez longtemps du pouvoir à Québec ne sachant

plus quelle drôlerie inventer pour reprendre une place au su-

leil et aussi peut-être à certains professeurs de gauche et à cer-
tains nationalistes plus passionnés que réalistes,

Avant passé par l'université et ayant payé mes etudes de-
puis l’âge de 17 ans je suis assez bien placé pour comprendre
les problèmes des étudiants et pour leur être sympathique mais
a l'heure actuelle à cause de leur jeune age ou a cause de mau-
vais conseillers, ils font une grosse erreur en essayant d’enfluen-

cer le gouvernement et en se révoltant contre I'autorité établie.

ils font aussi une erreur de stratégie en croyant se gagner ia
sympathie du public qui a bien assez déjà de ses tracas person-
nels autrement plus importants en ces jours de difficultés eco-
nomiques.

On ne frappe pas sur la ruche pour Obtenir du miel, et je
doute fort que les bourses d’études soient augmentées d'ici trois:

ou quatre ans. M. Duplessis est assez difficile à intimider car’
dans sa carrière politique il a rencontré des adversaires beau-

coup plus formidables que des présidents d'associations d’étu-

diants et il s’en est toujours tiré avec assez d'avantage puis-

qu'il est au pouvoir depuis presque 20 ans déjà et que son na-
tionalisme réaliste est beaucoup plus pratiques que celui de cer--
tains esprits forts qui cherchent à le détruire,

Je crois que toute l'aventure actuelle des étudiants est im-

putable a une conception erronnée qu’ils ont de la vie par la-
quelle à cause de leurs études ils se croient beaucoup plus ex-
périmentés qu'ils ne le sont et qu’ils oublient que l'histoire

se répète toujours. qu'ils apprendront rapidement en vieillis-

sant
La jeunesse agit toujours beaucoup plus négativement que

positivement et cela les politiciens d’une certaine expérience le
savent depuis longtemps, voilà pourquoi ils se servent de l'ar-

deur de ces jeunes et de leur inexpérience pour s'amuser à leur
à dépens et pour causer des embétements aux autorités.

Dans notre temps tous les jeunes penchaient vers le Bloc Pc-

pulaire et aujourd'hui les mêmes pseudo-nationalistes font pen-

cher la nouvelle génération d'étudiants contre l'autorité en s'at-
taquant au svstème de bourses et aux Octrois universitaires.

Il v a vertains principes de base avec lesquels une nation

ne peut pas transiger sous peine de disparaitre en tant quan-
tite sociale et l'éducation est une chose trop vitale pour que

les autorités provinciales puissent se permettre d'accepter des

compromis dans ce domaine n'en déplaise à messieurs les uhi-

versitaires et à tous ceux qui se croient opportunistes et qui ac-

cepteraient quelques dollars, peu importe l'avenir de leurs

enfants ei de leur race.

 

   

Pour revenir aux étudiants disons que la conception erron-
née qu'ils ont de la vie en croyant que ceux qui sont passés avant
eux étaient absolument différents, rend assez difficile à plu-
sieurs dans les premières années de vie publique ce qu'on appel!
le avec raison la lutte pour la survivance,

La plupart de ceux qui ont eu la chance de travailler pour
tagner leur cours et remarquez bien que je dis la chance, sont.
beaucoup mieux placés que leurs confrères pour se lancer dans
le comdat et s'adapter au milieu où ils sont plongés en gagnant.
leur vie sans trop de difficultés et sans trop déranger leurs com-
pugnons de travail.

Si 7e comprends bien le problème, les étudiants, grâce à des
bourses assez fortes seraient dispensés de travailler durant leurs
études et on leur enléverait par le fait même la chance de mieux
se préparer aux premières années d'adaptation dans la vie pu-
olique

J'uurais mieux compris il me semble des réclamations en vue
d'obtenir plus de positions pour les étudiants durant l’été mais
de Jà à leur donnertout gratuitement, pour avoir bientôt devant
nous une génération de fils à papa je crois que la marge est troy:
forte et que notre premier ministre a raison de diminuer Var-
deur de cette jeunesse dorée,

Avec le temps et l'expérience, ils comprendront leur erreur
actuelle car s'ils ont des problèmes à résoudre, ils doivent ap-
prendre dès maintenant à moins compter sur leurs parenis où
sur leurs gouvernements pour s’instruire et à compier un peu
plus sur leur effort, leur travail et leurfacilité d’adaptation pour
se débrouiller.

Si l'ardeur qu'ils déploient actuellement était utilement ca-
nalisé en lectures utiles en recherches ou en voyages qui sait
si les bourses n’augmenteraient pas automatiquement avec le
temps surtout s'ils étaient moins sensibles aux théories utopis-
tes et de certains cenceurs de notre prétendue immoratité poli-
tique.

Dans notre temps nous avions entropris un vovage d'etu-
diants dans l’ouest pour aider les fermiers de cette partie du
pays et je crois bien que l’idée évaiît meilleure que celles des e-
tudiants actuels sont lancés dans une grève aux consequences
nébuleuses, mais dont l'action est dirigé directement contre ie
gouvernement provincial.
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G.-A. La Rocque, Raymond Duval, J. M. For-   
   

fieme dimanche du Caréme
prouver, car il savait bien ce qu'il |de,

devait faire, Philippe lui répondit.
Evangile selon S. Jean Ch. 6 VI

(Multiplication des pains)

En ce temps-là, Jésus s'en alla au-
delà de la mer de Galilée qui cst
le lac de Tiberiade, et, comme u-
ne grande foule de peuple le sui-

vait, parce qu'ils voyaient les mi-

racles qu’il opérait sur les mala-

des, il monta sur une montagne, où

s'assit avec ses disciples. Or la

Pâques qui est la fête des Juifs,
était proche. Jésus donc. levant les
yeux ct voyant qu’une grande mul-

titude venait à lui, dit à Philippe:
Où pourrons-nous acheter du pain le

pour donner à manger à tout ce
peuple? Mais il disait cela pour l'é-

Quand on aurait

deniers de pain.

qui était André,
Pierre, lui dit: Il

deux poissons;

leur dit:

 
AVOCATS

466 de la Couronne, Québec
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pas pour en donner à
petit morceau, Un de ses disciples,

garçon qui a cinq pains d'orge et

mais qu'est-ce que
cela pour tant de monde

Faites-les asseoir.
vait là beaucoup d'herbe, et ils s'as-

sirent au nombre d'environ cinq mil-
hommes. Jésus prit donc les 5

pains et vant rendu

distribua à ceux qui étaient assis.

 

FERLAND PERRON & PERRON

On leur donna de même des deux
poissons autant qu'ils en voulaient.
Quand ils furent rassasiés, il dit à
ses disciples: Ramassez les morceaux
qui restent afin que rien ne se per-

IIs les ramassèrent et ils rem-
plirent douze corbeilles des mor

ceaux qui étaient restés des cinq
pains d'orge. après que tous cn eu-

rent mangé, Or ces hommes, ayant

vu le miracle que Jésus venait de

pour deux cents
cela ne suffirait

chacun un

frère de Simon-! faire. disaient: C’est là vraiment le
y a 1c1 UN JeUNC prophète qui doit venir dans le

monde. Mais Jésus sachant qu'ils
devaient venir pour l'enlever et le
faire roi s'enfuit et retourna tout
seul sur la montagne.

Louez le Seigneur pour ses bon-
tés, chantez à la gloire de son a-
mour, Tout ce qu'il veut. il le fait

au ciel comme sur la terre.

NOUVELLES
DES STS-ANGES
(DNC. Mme Jacques Vachon se

rendait à Québec dernièrement par
affaires.
Mme Joseph Labbé est de retour

d'un voyage d’une quinzaine de

? Jésus
Il y a

grâce, il les

J Tél: LA 2-205 jours où elle a visitée ses enfants
/ { Mme Henri Leclere de St-Grégoire.
AASieARRASA AR AiARSeAS AREAmiAR) Davilas Labbé de Québec et Benoit

de Lévis.
 
 

GRAND SPECIAL

 

Saint-Elzéar, Beauce, P, Q. 
Réduction dans mes coupons, moitié prix

durant les mois de mars et avril.

Mme Camil Laverdière,

M. Mme Alonzo Grondin à Qué-
bec par affaires ces jours derniers.

Mile Laurette Labbé de Ste-Marie
a passé une semaine aux Sts-An-
ges chez des parents.

M. Mme Jacques Vachon à Framp-
ton dimanche chez M. Mme Ar-
chelas Vachon.

M. Mme Léonce Labbé M. Mme
Alonzo Grondin et leurs fillettes Mo-
nique, Lorraine et Marthe, Mme Jo-
seph Labbé se rendaient à Ste-Ma-
rie dimanche visiter M. Mme Lau-
rent Labbé.

Mlle Angeline Bisson fait cn sé-
jour a St-Malachie chez sa soeur

Mme Cyrille Lafontaine qui est pré-
sentement à l'hôpital gravement
malade.

M. l'abbé Germain de Sts-Anges,
Révérende Mère Supérieure, Milles
Marie-Gloire Vachon, Rose-Aimée
Jacques, M. Mme Barthelemy Tur-
mel et leurs enfants se rendaient
à Beauport à l’occasion de la pri-
se d'habit de Mlle Juliette Turmel.

10 ms  
   Elle prenait le nom de Mère Ma- 

 

CARTES PROFESSIONNELLES
 

Taschereau & Cliche
AVOCATS

Me Rémy Taschereau Bureau à Thetford-Mines,
Tél: FEdéral 5-6040.

Résidence a Ste-Marie,

Me Robert Cliche
Résidence a St-Joseph, Tél:

Tél: 13, fin de semaine.

Bureau a St-Joseph, Tél: 48
162-W

  

Tél: TE 7-6807 — Ville St-Georges - Tél. 559

RUEL, ROY, MOREAU & CIE
Comptables Agréés — Syndic Licencié

Louis Robert RUEL, c. a. — Roger ROY, C. À.
113, Rue Commerciale — Lévis

Réjean MOREAU, C. A,

Ville St-Georges339, 1ère Avenue

 

Louis-A. Ferland
AVOCAT

208 NOTRE-DAME

Tél: 96 Ste-Marie, Bce

EAE

J.-Berchmans Gagnon
ARCHITECTE

Bureaux :

THÉTFORD-MINES

290, rue Notre-Darne, Ste-Marie, Bce

 

Tél: 226

e Paul Voyer.
ARCHITECTE  Ste-Marie, Resuce, P. Q.

EBERRON. ErERYEERSNEED ERCREY

André Robitaille
ARCHITECTE

Tél: 12

Tél: 2-5320

Sainte-Marie de Beauce

Rue de l‘Hôpital - Québec,

mer REE IRD

LE CHOMAGE CONTINUE
D'après les grands quotidiens,

censés être toujours bien informés,
il y aurait des centaines de mille
personnes en chômage, à travers

tout le Canada. Bref, ce serait pres-
qu'aussi pire qu'à l'issue de la
guerre. Seulement dans la région de
Québec, on dénombrerait 26000 sans

travail, dont environ 6000 fem-
mes. Il est déplorable de  cons-
tater cette situation peu enviable
de légion de monde a ne rien faire,
attendant que l'ouvrage reprenne
son activité.
Par ailleurs, ce qui parait singu-

lier et difficile à comprendre, c’est
de voir qu'en dépit de cette crise
de chômage, on trouve moyen, en

certains endroits, de rouler l'auto-

mobile, quasi comme durant la bel-
le saison — Je ne parle pas de
ceux qui voyagent par affaire ou ur-
gente nécessité, mais des personnes
qui étant pratiquement sans moyen
de susbistance, en profitent pour
“tuer le temps”... comme elles di-
sent, oubliant que le temps travail-
le pour nous, qu'il ne faut jamais
le tuer, puisque ce serait nous sui

cider trop vite... —
Mais ou prend-on l'argent pour

se promener ainsi ? Et que dire
des cinémas et autres lieux d'amu-
sements, qui n'ont jamais été aussi

rie Raymonde, elle est la fille de
M. Mme Barthelemy Turmel.
Nous avons eu en notre paroisse

une journée d'artisanat. M. Côté de
Giffard était parmi nous avec de
bien beaux travaux manuels. Plus
de 20 dames et jeunes filles de la
paroisse apportèrent des ouvrages.
Elles reçurent des félicitations car
le travail apporté était très bien a-
til dit. Une belle conférence fut
donnée dans l'après-midi, Plusieurs
dames et jeunes filles étaient pré-
sentes e{ ont apprécié les bons con-
seils de M. Côte,

M. Emile Grégoire maire de Sts-

Anges est revenu parmi nous après

avoir passé une quinzaine de jours

à l'hôpital pour y suivre quelques

traitements. Nous lui souhaitons un
prompt rétablissement.

L'état de M. Amédée Grenier s’a-
méliore. Rappelons-nous qu'un grave

accident aurait pu lui coûter la vie
alors qu'il était à travailler au bois.
Heureusement qu'il était avec son
fils. Un arbre le frappa lui tou-

chant la tête pour le projeter par
terre en lui faisant beaucoup de
mal à la jambe. Le’ Dr Dionne lui
donna les premiers soins. Nous sou-

haitons à M. Grenier un parfait ré-
tablissement.

Le Li-Col John L.
Reiman décède à
Québec
Lendi le 17 février mourait à

Québec, à l'Hôpital des Anciens
Combattants, à la suite d’une cour-
te maladie, le lieutenant colonel
John L. Reiman, ED., ancien rési-

dent de Lac Mégantic et premier

commandant du Régiment de la
Chaudière.
En effet, en 1936 lorsque les ré-

giments de Dorchester et Beauce et
le 5iéme Bn du Canadian Machine
Gun Corps furent refondus en une
nouvelle unité, c’est le lieutenant-
colonel Reiman, qui en assumait le
commandement et de plus, qui
conscient de l'importance historique
du geste que posait le département
de la Défence Nationale, proposa le
nom qui fut adopté: “Le Régiment
de la Chaudière (M)”.
John Reiman naquit à Montréal

le 8 mars 1886, d'un père hollandais
et d'une mère belge, mais très tôt
ses parents retournaient en Europe
avec lui, de sorte que les records
font mention de son baptême à
l’âge de six ans en Belgique.

Il ne devait revenir au Canada
qu’après la guerre 1914-18 et en 1925
il était établi 4 Lac Mégantic, ou il
commençait sa carrière militaire
avec le rang de lieutenant provisoire
avec le Sième bataillon du Canadian
Machine Gun Corps de cette ville,
(maintenant la compagne “B” du
régiment de la Chaudière).

I] se mérita des promotions et fi-
nalement parvint au commande-
ment du nouveau régiment qui de-
vait peu de temps après se couvrir
de gloire dans la guerre qui vit du-
rant la campagne allemande contre
les Pays-Bas la destruction des
derniers membres de la famille Rei-
man qui étaient restés sur le vieux
continent.
Le It-col Reiman mobilisa le Ré.

giment de la Chaudiére, puis il eut
l’occasion de prêter sa longue ex-
périence militaire pour l’organisa-
tion et l’administration dc divers
camps de “basic training” dans le
district militaire de Québec. Il se
retira de l’Armée en 1946.
Par la suite il revint à Lac Mé-

gantic ou il s’intéressa aux exploi-
lations forestières et résida outre
à Lac Mégantie, à St-Agapit et à
Québec.
La dépouille mortelle fut exposée

au salon Rickaby, rue St-Jean à
Québec et jeudi à 3 hres un sérvice
était chanté par le Rev. Ernest Har-
risson, recteur du temple St Michel
de Sillery.

Les anciens compagnons d'armes
du disparu avaient tenu lui rendre
un dernier hommage et étaient pré-
sents à la cérémonie: le Colonel   Paul Mathieu, sous-ministre-adjoint

achalandés ?
D'autre part, si on consulte les

statistiques, l’on sera effaré du
montant phénoménal qu'a rappor-
té au cours de l'an passé, la vente

les liqueurs enivrantes. Et puis, on
trouve toujours de l'argent pour dé-
frayer ces dépenses, souvent plus
nuisibles que profitables. Par ail-
leurs, si pensant bien faire, on con-

seille à certains membres de la
génération actuelle, d'économiser le
surplus de leur salaire, quand l’ou-

vrage sera revenu, en prévision des
mauvais jours, de la maladie, de
la mort ou autre épreuve, on nous

répondra des phrases comme celles- 

 

ci: “C'est quand on est jeune qu'on
vit — faut que jeunesse se passe
— Ménager, c'est bon pour les

vieux”...
Il est évident que ces jeunes

ne pensent guère à l'avenir. Puis-
sent-ils s'orienter avant qu’il ne soit
trop tard, afin de ne pas s'exposer
à être pris au dépourvu.
Mieux vaut se priver et vivre a-

vec mcdéralion quand on est jeu-
ne, pour se prémunir contre l’ircer-

titude des années de la vieillesse,
du déciin de la vie, de l'heure oi
tout prend une teite d'éterni“: .

Observateur.

du département de la Défence Na-
tionale et aussi un ancien comman-
dant du Régiment de la Chaudière;
le Colonel Raoul Audet, ancien
commandant du Régiment de la
Chaudière, le colonel J. J. Choui-
nard, ancien commandant des régi-
ments de la Chaudiére et des Vol-
tigeurs de Québec, le colonel C.
Young. des Royal Rifles, le briga-

dier G. Francoeur. le colonel G. Pla-
mondon, le colcnel C. W. Wiggs, le
colonel et Mme L. P. Cliche (ancien
commandant du 3ième Bn Le régi-
ment de la Chaudière, Lt-col Rosai-

re Samson. le major Femnand de
Saint-Victor, commandant actuel du
régiment de la Chaudière accompa-
gné des majors J. R. Choquette,
Adolphe Gagnon. du lieutenant Jac-
ques Fortin et du It À. Gérin-Lajoie,
des quartiers-généraux du régiment
à Lévis, le major M. Stearn, ancien
commandant de la compagnie “B”
de Mégantic était aussi présent, ac-
compagné de son fils, le 1t D. Stearn
officier de la Compagnie “B”.
Les majors Georges Lamontagne,

Robert Lavigne, Louis Talbot et R.

Paquet; le capitaine Robert Ruelle,
le 1t Paul Barrette, MMs Paul Ri-
vard, W. J. Holmes et Jean-Paul
Gagnon ainsi que Mme Jean Lebon.

Puis la dépouille mortelle s’ache-
minait vers Lac Mégantic ou devait
avoir lieu l’ensevelissement samedi
le 22 février.

Le Régiment ae ia Chaudière voit
avec grand regret le départ de son
premier commandant et le souvenir
de dévouement et d’amour du de-
voir que le lieutenant-colonel Rei-
man a laissé à la suite de sa longue
carrière restera pour inspirer ceux
qui suivent les traces qu'il a si fer-
mement imprimé sur les sables du
temps, son plus grand monument.
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Un organisme représentant plu-| hospitalisation peuvent s’obtenir
sieurs milliers de médecins de fa-| privément avec avantages. Cepen-
mille anglais vient de se plaindre
de plusieurs aspects du plan d’assu-
rance-santé de Grande-Bretagne.

L'uniformisation des taux, notam-
ment, poussés à l'excès, nuit consi-
dérablement à la pratique d’une mé-
decine efficace et les praticiens
protestent contre les nombreuses
déceptions que comportent aujour-
d’hui l’assurance-santé.

II n'y a aucun doute que l'Etat,
en faisant des médecins de simples
fonctionnaires, nuit considérable-
ment aux progrès de la médecineet,
en fin de compte, au maintien des
gens en bonne santé.

L’assurance-santé et l'assurance-

 

 

Maison à vendre

Maison de 1 étage et demie
sur la rue des Erables à ven-
dre. Les intéressés devront
s’adresser le soir à compter

de 6 heures p. m.
S’adresser à:

Clément Lagrange
Avenue des Erables, Ste-Marie

de Beauce

18 mas  
   

dant, quand on y mêle l'Etat, on ris-
que parfois de subir de graves dé-
ceptions parce que forcément le
gouvernement se voit obligé d’a-
dopter des mesures peu conformes
avec les besoins des malades et de
ceux qui les soignent.
Ce qui s'impose quand il est ques-

tion d'assurance-santé ou hospitali-
sation sous régie d’Etat, c’est une
grande prudence.

MONTREAL MATIN

3 février 1958

LISEZ ET FAITES LIRE

NOTRE JOURNAL

A VENDRE
100 cordes de bois d'érable

prêt pour chauffage, livraison

 

immédiate.

Tél: 384-w

Ste-Marie

G-H Roy   
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a

Winnipeg Edmonton Banff

Saint Boniface Calgary Le Lac Louise
Regina Vancouver Le Lac Emeraude

Saskatoon Victoria Nanaimo  
Voyage reposant, instructif, divertissant. En agréable compagnie.

Meilleurs hôtels. Excellents repas, Tout est organisé d'avance.
Aucun ænnul. Aucun pourboire. Guides d'expérience. Bref, le
service renommé du PACIFIQUE CANADIEN partout.

PRIX, par personne, de MONTRÉAL
UN hout. 2000000000 5340

 

Roomoite...….….….….…...... 485

COMPRENANT: fransport, wagons-lits, cabine, chambres d'hôtels,
tous les repas, promenades, transferts et pourboires.

Renseignements, dépliant, réservations, des agents du C.P.R.—de
M.P.E. Gingras, chambre 279, gare Windsor, Montréal, tél. UN. 1.
6811, local 358 ou 2454,—au no. 201 ouest, rue St-Jacques—ou de:

LA FÉDÉRATION DES CHAMBRES DE COMMERCE
DES JEUNES DE LA PROVINCE DE QUÉBEC |

3425 rue Saint-Denis, Montréal 18 — Tél. PL. 8289 ou 8280

EXCURSION
A TRAVERS LE CANADA

bu 1 AOÛT AU 17 AOÛT — 16 JOURS

Toutes dépenses comprises — organisée par

LA FÉDÉRATION DU JEUNE COMMERCE

et le Pacifique Canadien

CONNAISSEZ MIEUX LE CANADA

5 jours dans les Rocheuses—3 jours sur la Côte du Pacifique

VACANCES DE REVE | |
CONFORT MAXIMUM PRIX MODERES

 

Compartiment double. ........ $490
Salons-lits à 3
Solons-lits à 2 .
Chambrette simple. . ......... 535    

 

  
 

 

[e coup dépaule
À LA SEUNESSE

Allocations

familiales

Bourses

d’études

Jeunes

mariés

 

  

 

  

  En 4 ans, 40,000 bourses au coût de

$25 millions. 2,500 bourses scolaires de

$1,000 por année et 7,500 bourses

universitaires de $500. accordées directe-

la Conférence nationale des universités.

Prolongerle: allocations familiales jusqu'à

18 ans pour les jeunes gens aux études.

 

    

 

ment aux étudiants, sous les ouspices de

     

  
Exempiions de base de l'impôt sur le

revenu portées de $2,000 a $4,000

pour les nouveaux mariés.

 

 

ORGANISATION LIBÉRALE FÉDÉRALE.
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IRENEE LACROIX

Plomberie - Chauffage

Spécialité : Brûleur à I'Huile

Tél: 208, Ste-Marie, Beauce
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Pharmacie

DR. MAURICE JACQUES
Prescription - Médicaments

Parfums ® Articles de Toilette ® Centre

de Bébés ® Fleurs Naturelles

Cartes de souhaits “COUTTS”

294, rue Notre-Dame - Tél: 76

Ste-Marie de Beauce

 

LA CHRONIQUE

DES

QUILLES
par Roger Genest

 

SECTION FEMININE

4 mars 1958:

Café Roy 4, Brique de Scott 0.

Bolduc et Fils 2, Pharmacie La-

Rocque 2.
Records de la soirée: -

Equipes: Café Roy, 1232, Bolduc

et Fils, 1295.
Quilleuses: Mlle Denise Carette,

132 de simple, 309 de triple, Mlle

Pauline Côté, 89 de simple, 258 de

triple. Mme Maurice Jacques, 121

de simple, 276 de triple. Mme Sa-

lim Karsh, 119 de simple. Mme

Jacques Gagnon, 314 de triple.

6 mars 1958:

Café Roy 1, Pharmacie La Rocque

3.

Records de la soirée:
Equipe: Pharmacie La Rocque, 1-

258.

Quilleuses: Mlle Jeannine Boivin,

105 de simple. Mlle Gerry Pelchat,
269 de triple. Mme Jacques Ga-
gnon, 113 de simple, 268 de triple.
Position des équipes:

These
CENTRE RECREATIF

Cinémascope
Ste-Marie, Bee, Tél: 172

 

Dim. lun. mar. 9-10-11 mars

La flamme pourpre
en couleur - Version française

Sujet court

 

Mer. 12 mars

Conférence sur ses
voyages

par le Frère Gervais Carter de Ste-
Marie - Frère des Ecoles Chrétiennes

Jeu. ven. sam. 13-14-15 mars
Cinémascope en couleurs

Goubiah l'homme
de la mer

Jean Marais, J. Délia Scala
Sujet Court

 

Dim. lun. mar. 16-17-18 mars

Stratégie Air
Commando

Version francaise en couleurs
James Stewart, June Allyson

 

> RA

Théâtre
JACOB

Ecran Géant Cinémascope
Tél: 152 - Ste-Marie. Bce

Mar. jeu, 11-13 mars
Grand Spécial

La Maison de
l'amour perdu

Dolorès Del Rio, Roberto Canedo
Une femme peut-elle aimer un en-
fant qui n’est pas le sien? Ce film
est dédié à tous les hommes qui
n’ont pu fonder un foyer avec cel-
le qu’ils avaient choisie.

Ven. sam. 14-15 mars
Spécial en couleurs

Scaramouche
(Version francaise)

Eleanor Parker, Mel Ferrer
Stewart Granger. Janet Leigh

Dim. lun. 16-17 mars
Spécial en couleurs

L’homme de Lishonne
Ray Milland, Maurcon O'Hara,

Cl. Rains
(Version francaise)

~~iRiiUT

   

    

 

PJ PG PP Tot Pts
Bolduc el Fils 18 13 5 7747 19
Pharm. La Rocque 21 12 9 8668 17
Café Roy 21 12 9 8316 16
Prod. Diamants 18 8 10 6933 9
L. P. Lacroix 18 8 10 6916 9
Brique de Scott 18 4 14 6497 6

SECTION MASCULINE
2 mars 1958:
(reprise de la partic du 3-2-5)
Edgar Mercier et Fils 4,, Camil Da-

rac 0.

Records de la soirée:
Equipes: Edgard Mercier et Fils,

1706.
Quilleurs: Marcel Mercier, 159 de

simple. Clément Mercier, 392 de
triple. Viateur Lambert, 131 de sim-
ple, 367 de triple.

3 mars 1958:
Hotel Victoria 3, Baronet 1.
J. A. Vachon et Fils 4, Hotel Ste-
Marie 0.
Records de la soirée:
Equipes: Hotel Victoria, 1736, J.

A. Vachon et Fils, 1829.
Quilleurs: Julien Bilodeau. 144 de

simple, 372 de triple. Rodrigue Daw-
son, 138 de simple, 371 de triple.

Guy Frenette, 138 de simple, 385
de triple. Carol Darac, 148 de sim-

ple, Eddy Darac, 373 de triple.
5 mars 1958:
Camil Darac, 4. Hôtel Ste-Marie 0.
Edgar Mercier 2, Centre Récréatif 2.
Records de la soirée:
Equipes: Camil Darac, 1574, Ed-

gar Mercier 1570.
Quilleurs: Viateur Lambert, 142

de simple, Salim Karsh, 375 de tri-

ple, Denis Marcoux, 121 de sim-
ple, 329 de triple, Roland Mercier,
146 de simple, 367 de triple Ro-
ger Morin, 147 de simple, 379 de

triple.
Position des équipes:

PJ PG PP TOT PTS
J. A. Vachon 54 35 20 32673 47
Hôtel Victoria 51 30 21 28003 41
Edgar Mercier 51 30 21 28652 40
Baronet 54 28 26 31279 37
Camil Darac 54 26 28 29985 36
Hôtel Ste-Marie 54 17 37 28911 24
Centre Récréatif 54 20 34 29062 23
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AUX QUILLES
Ligue Féminine

Mardi, 11 mars
Brique de Scott vs Produits Diamant
Bolduc et Fils vs L. P. Lacroix

 

Jeudi 13 mars
Phcie LaRocque vs Café J. R. Rop

 

Ligue Masculine

Mercredi, 12 mars
Centre Réeréatif vs Baronet
Hôtel Ste-Marie vs Camil Darac

 

Lundi, 17 mars
Hôtel Victoria vs J. A. Vachce, Fils
Edgar Mercier et Fils vs C. Récréatif

 

A vendre

Poêle émaillé blunc presque

neuf, au bois.

S'adresser à:

Téléphone 3410

Ste-Marie, Beauce

P. 11 ms    

MARS:

Jeudi 13 4 Frampton 8 heures.

Itinéraire des assemblées du

candidat Conservateur dans

Dorchester M. Noel Drouin
Samedi 15 à Sainte-Aurélie 8 hres

Mercredi 12 à à Sainte-Rose 8 hres

|

Dimanche 16 à Ste-Germaine 2 hres
Dimanche 16 à Sainte-Claire 8 hres

Vendredi 14 a Saint-Louis 8 hres| Mardi 18 a Ste-Hénédine 8 hres.

  

Mardi 11 mars: St-Ephrem.

Jeudi 13 mars: Notre-Dames-des-
Pins et St-Simon-les-Mines.
Vendredi 14 mars: Ste-Clotilde.

Samedi 15 mars: St-Jean-de-la-Lan-

de et St-Benoit

716S-ZAGS
Rédigé en collaboration

A cette période du Caréme, il

serait bon de déguster un steak...

e

Un bon steak de homard... on ne
connaît pas ça, de dire certain lous.

tic (Mais moé non plus).

e

Florian Guay en connaît quel
que chose, lui, il en a déjà mangé.

ça coûte chez ($4.00)...
®

On peut se croire fin, mais ne

pas faire la différence entre un
homard et un boeuf... c‘est.un peu
fort... A bon entendeur, Salut...

e

Ni pensez pas, ni pensez pas, ni

pensez pas trop.
®

Carl était connu comme “Fils a
Camil”...

e

Maintenant, on le connait comme

“le frère à Eddy” (vedette inter-
nationale)...

©

Alors que nous assistions à un
“Jam Session’ donné au Radio City

à New-York, où l‘on voyait en ve-
dette: les frères Dorsey et Eddy, à
notre grande surprise, on chucho-

tait dans i‘assistance... “Qui qsé les
deux gars qui sont avec Eddy...”

®

Oh popularité.. comme tu nous

travailles...
©

Il y a quelque temps, nous a-
vons rencontré la présidente et la
vice-présidente des 4-H...

e

“On savaif pas que ça existait

encore ct'affaire-la’...

e

Paraît-il qu'ils organisent une par-
tie de sucre pour bientôt.

.
Peut-être, en entendrons-nous par-

ler dans le journal ?..  

Itinéraire des assemblées du

candidat JEAN-PAUL RACINE
Dimanche 16 mars: Après la messe
à East-Broughton village.
Dimanche 16 mars: Après-midi à St-
Georges-est. Grande assemblée ré-
gionale irradiée sur les ondes du
poste C.K.R.B.

 

On dit également qu'ils ont un
programme d‘activités monstre...

. °

On le croira, quand on aura des

preuves. (sans rancune).

®

Toujours dans I'atmosphére de lut-

te contre l‘immoralité, un événe-
ment digne d‘approbation eut lieu ré

cemment. Soit, vendredi dernier 1
spectacle de variétés et très appré-

cié du public a été présenté en no-

tre Centre Récréatif. Toujours dans

la même veine et très bjentôt, soit
à la mi-carême, en la salle de l‘Au-
berge de la Chaudière, un autre

spectacle qui sera sûrement appré-
cié et qui promet d'être très agréa-

ble prendra l‘’affiche.

Donc en temps et lieu, qu'on se

le dise et qu'on aille encourager

les responsables pour leur dévoue-

ment.

Un qui apprécie le dévouement

aux bonnes causes
®

Les érables coulent beaucoup dans

l'Avenue des Erables, car a chaque

printemps la rue se couvre d'un

pied d'eau...

®

À chaque année les conseillers é-
tudient la situation en se promettant

toujours d‘y construire une cabane

à sucre.
e

Un bulletin de dernière heure
nous apprend qu’on a vu des pê-

cheurs jeter leur ligne dans cette
avenue...

e
La question de $64.: Où sont

les poissons.

e

On a eu “Le Criard” maintenant

on a “La Vérité”.

e

“La Vérité” passera mais les zigs
zags ne passeront pas.

e

Le Président Léo ‘’amène-moé des
beans” Morissette a fait enrégistrer

sur ruban sonore le déjeûner aux

“beans’ organisé par les Chevaliers

de Colomb.

e

Un vrai mélomane ce Léo.
e

Après la semaine des spoutnicks, 

CONFERENCIER

 

R. F. GERVAIS CARTER

Le Comité des Oeuvres Sociales
des Chevaliers de Colomb, Conseil
No 2912, invite le publie à assister
à une conférence qui sera donnée

au Centre Récréatif de Sainte-Ma-
rie, sous le haut patronage du vé-

nérable Grand Chevalier, mercredi,

le 12 mars à 8.30 hres.
Son Honneur le maire M. Paul

Vachon a gracieusement accepté l’in-

vitation des membres du Comité des
Oeuvres Sociales, d'y assister à fti-

tre de président honoraire.
A l'occasion de cette soirée, le

Rév. Frère Gervais Carter, de re-

tour au pays aprés un séjour de

quatre années comme missionnaire
au Cameroun français entretiendra
l‘assistance de son expérience com-

me missionnaire dans cette région

africaine. Le conférencier sera in-
terviewé par M. Gilles La Rocque.

De magnifiques projections en cou-

leurs illustreront l‘entretien. L'en-
trée est libre.

Comité des Oeuvres Sociales

 

celle des moteurs hors-bord qui
nous a apporté la douce promesse

des clairs de l’une d'été.
e

Pour ceux que la chose inquiète,

le Studio de culture physique de

Jean Pelchat est entièrement finan-
cé par lui-même et même si les cul-

turistes y sont admis gratuitement,

ça ne signifie pas que c‘est le con-
seil municipal qui paye pour...

e

Qu‘en penses-tu Rolland L‘? Un

surplus de $5,500... Un beau climat

la Floride hein Roland?

Carol a eu un flat, un flat, un
flat, dans la côte Labrecque…

e

Ce qu'il ne veut pas dire c'est
que c’est souvent lui qui est flat.

e

Elle est plate.

°

Salut Florence B., un bonjour des

beaucerons a tous ceux qui sé font

chauffer la couenne en Floride...

Abonnez-vous à la ‘Floride Fran-
çaise’ ‘tandis que vous y êtes.

°

Hugues à une drôle de g…11 s'est
fait arracher 13 dents.

e

Bientôt il aura une beauté plas-

tique...

e

Le petit air italien...

®

Son sourire rivalisera-t-il avec ce-

lui de Fernandel ?
®

Gérard Bisson est allé a St-Jo-
seph au cours de la semaine.

e

pas dire que tu ne t'es pas fait ga-

zetter cette semaine.
®

Un autre de contenté...

©

Surveillons les élèves du cours de
personnalité. Il y aura de futurs

députés parmi ceux-là...

e

Et des orateurs s'il vous-plait...

  

vi. ED

JEUDI LE 13 MARS
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Tu vois, Gérard, tu ne pourras |'

 
ASSEMBLEES DU

Candidat conservateur
de la Beauce

JY HALL
MERCREDI LE 12 MARS

Rotre-BDame des Pins et Saint-Simon
à 8 heures

  

Page 3

“Je respire le sang d'un lion,

mort ou vivant, je broierai tes os

pour en faire mon pain.”

®

‘’Essaye-donc pour voir ?

e
Dans quelque temps les élections
Qui nous ôterons nos illusions
Ou qui nous donneront des préten-

tions

Ne nous laissons pas aller à l’excita-

tion
Car lorsque seront finies les dis-
cussions

Il nous faudra travailler toujours

comme de raison.
e

Pas besoin d’avoir peur, mon

vieux, tu peux voter pour qui tu
voudras, personne ne verra ton vo-
te cetiv toislà.

 

Encouragez nos

annonceurs

 

Beauceville-Ouest
à 8 heures

 

VENDREDI LE 11 MARS
à Sainte-Clothilde

à 8 heures
A=.

SAMEDI LE 15 MARS
à Saint-Théophile

à 8 heures

 

DIMANCHE LE 16 MARS
Rang Fraser. Beaucevilie

apres la messe de 11 heures

DIMANCHE LE 16 MARS
Saint-Joseph

après midi à 2 heures

 

DIMANCHE SOIR LE 16 MARS
East-Broughton Village

à 8 heures

 

Plusieurs orateurs de marque accompa-
gneroni l'orateur, lors de ces assemblées.

 

 
 

     
 

    

  

  

JEUDI, LE 13 MARS
2 orchestres au programme : LOS AMIGOS et THIVIERGE.
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L'assemblée du

Page 4

candidat EDDY

HALL est un succès formidable
(suite de la page 1)

que le chef conservateur avait dé-
claré qu'il tenterait de donner aux
cultivateurs leur indépendance.

M. Philippe Duval, agent d'assu-
rance dz St-Victe: fit un court ex
posé de ia situation. “La Beauce joue
actuellement le rôle J’unite auprés
du parlement.” M. Duval incite la

population à voter pour M. Hall.

M. Gilles Beaudoin, attaqua la
question du chômag». “Le chôma-
ge est un effet de la politique du
gouvernement libéral, a-uil dit. Cel-
te diminution du travail se prépa-
re depuis plusicurz années et si
nous avons tant de chômeurs, c’est

que nous avons ac“epté tellement
d'immigrants que nons ne pouvons
les héberger et c'est Ie gouverne-
ment libéral qui « créé cette situa-/
tion. À Québec, on est sur le point
de mettre en élaboration un p'an
de 1,000 maisons à construire gra-

ce à la politique de M. Diefenbaker.
La questien pour la Beauce en ce

moment, est de savoir si le gouver-
nement conserv.leur apportera plus

à notre comté que le gouvernement

libéral. Il s'agit donc de choisir son
parti entre ces d2ux sroupes. Il ter
mina sur cette phrase. N'oubliez
pas que c'est ia premiere fois qu'un
premier minisire d: langue anglar

se déclare qu'il réglura l’autonomie
provinciale avec les provirces, c'est
done pour cert: raison entr'autres

que je vous demen le de Voter pour

Eddy Hall.” ;
M. le maire Paul Giguère de

Beauceville-est prit la parole quel-
ques instants et fit cette déclara-

tion: “Jen profite pour vous dire

que si je fais mon entrée ce soir

dans la présente campagne. c'est

pour démontrer à toute la popula-
tion de la Beauce que cette année.

je ne suis pas indépendant. Je crois

que les temps sont assez difficiles
et qu'il faut que nous soyons avec

le gouvernement, c'est pour cette

raison que j'appuicrai le candidat

conservateur M, Eddy Hall.

E. Eddy Hall avoua dans son dis-
cours qu’il était très touché de la
foule qu'il y avait dans la salle ce
soir-là.

‘J'ai eu. dit-il, lundi dernier, le
bonheur de rencontrer le premier

Votre porter est-

 

il trop sucré ?

Hssayez le PORTER BRA-

DING ..

Il redonne de l'appétit!

. il est délicieux!

 

 

ninistre M. John Diefenbaker pour
lui parler pendant 5 minutes. Pen-
dant ces quelques instants, nous a-

vons échangé quelques paroles, et
M. Diefenbaker m’a dit ceci: ‘Le
Comté de Beauce ne peut pas se
paver le luxe d’appuyer un candi-
dat indépendant et je veux que le
comté de Beauce m'envoie un dé-
puté conservateur.”

M. Hall en profita pour éteindre
certaines rumeurs qui circulent ici

et là: celle de son retrait de la lut-
te et une autre où l’on clâme qu’il
n'est pas catholique. À la première
1l répondit en montrant qu’il avait
signé son bulletin et à la seconde
il demanda: ‘Depuis quand un mai-
tre de chapelle n'est-il pas catho-
lique?

Parlant de ses deux adversaires,
M. Hall les reconnait comme étant
leux hommes de valeurs, des mes-
sieurs, dit-il. Il s'engage à ne faire

aucune politique de vie privée.
“M. Poulin dit que le gouverne-

ment Fédéral ne fait absolument
sien, mais comment se fait il qu’un
petit candidat conservateur ait ré-
glé plusieurs problèmes déjà, soit
pour les paroisses de St-Georges-

ouest. St-René et St-Benoit?"”
“Au mois d'octobre. il v avait u-

ne augmentation de la pension pour

tes vicillords et une diminution de
taxes. Tous les libéraux s'excla-
maient . mais comment se fait-
il que M, Diclfenbaker ait réussi ce
coup de maitre” Si vous me faites

l'honneur de vous représenter. je

demanderai d'ouvrir un autre bu-
reau d'assurance chômage dans le

bas du comté. afin de donner sa-
tisfaction à tous”

‘’Après chaque session. je ferai
deux assemblées populaires, une
dans.le bas et une dans le haut de
la Beauce afin de venir vous dire
ce que le gouvernement a fait et
non pas attendre au bout de 4 ans.”

“On a dit que l'an passé j'appu-
vais le Dr Poulin en disant qu'il é-

tait un grand homme. n'oubliez pas

gue je ne retire pas mes paroles
et que le Dr Poulin est un grand
homme. Malgré cela il faut un jour
prendre position. ie i0 août dernier

lors de la derniére élec. du gouver-
nement Diefenbaker, je me suis dé-
claré conservateur. le parti dont j'ai
toujours été. M. Hall souligna en-
suite que le petit groupe de conser-
vateurs de la Beauce fait un travail| )
remarquable en ce moment et nous
nous donnerons la maîn afin de
pouvoir donner le comté de Beauce
au gouvernement Diefenbaker.

N'oubliez pas que le 31 mars vous
serez appelés à voter pour vous
choisir un représentant pour qua-
tre ans. Donc que vous soyez pour
qui que ce soit allez voter. mais
je vous demande de me donner vo-
tre vote et je me ferai un honneur
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Capial, réserves et surplus

La Laurentionne est fière de présenter le magnifique
résultat de ses opérations pour l'année 1957.

ses administrateurs,la sagesse de
Son passe,

les principes qui
animent ses dirigeants, la loyauté, le dévouement et la
compétence de son personne) interne et externe, repre-
sentent la meilleure garantie de la qualité des services

que La Laurentienne offre à la population,

Sur demande, une copie de notre
rapport annuel 1957 vous sera envoyée. 
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de vous représenter.”
Me Emmett O'Farrell: “Je suis

heureux d’être ici ce soir et de voir
l'enthousiasme qui règne dans la
Beauce comme partout ailleurs,
pour reporter au pouvoir l’Hon.

John Dicfenbaker et aussi pour
donner au comté de Beauce un dé-
puté conservateur en la personne
de M. Eddy Hall.”
“Le Dr Poulin se plaint qu'on l'a-

bandonne, mais non, personne ne
l’abandonne, c’est lui tout simple-

ment qui nous a abandonnés. Une
délégation des maires du comté a
été lui demander de se présenter
conservateur, mais M. Poulin leur
a dit: “Je refléchirai et je vous don-
nerai ma réponse”. M. Poulin ne
s'est pas indigné alors, contre les
conservateurs comme il le fait au-
jourd'hui. Nous admettons tous que
le Dr Poulin est un grand homme,

mais que peut-on faire de plus, a-
près avoir reçu une délégation pour
lui demander de se présenter can-
didat conservateur indépendant, il
a décidé de se présenter indépen-
dant. Comme M. Hall l’a dit tout à
l'heure. c'est beau parler de pa-
triotisme mais aussi il faut parler
politique à ses électeurs et au Par-
lement. Nous sommes tous comme

M. Poulin aussi anxieux d'avoir des
chèques bilingues et un drapeau na-

tional.
A ce moment, M. Donald Fleming

fit son entrée dans la salle. L'ho-
norable ministre ayant été retardé
à un autre droit n'avait pu se pré-
senter au début de l'assemblée.
Avant son discours, un cultiva-

teur présenta à M. Fleming un gal-

lon de sirop d’érable, produit de la
Beauce.

“Je regrette beaucoup d'être un

peu en retard de dire M. Fleming

mais il me fait plaisir de vous dire

que c’est aujourd'hui la 5ème as-

semblée à laquelle je prends part

et je vous remercie d'avoir attendu

mon arrivée,

Mesdames, mesdemoiselles et
messieurs,

Le vingt-et-un juin mil neuf cent

cinquante-sept. Monsieur Diefenba-

ber acceptait la tâche difficile de
former un gouvernement, alors qu'il

ne disposait que d’un appui mino-

ritaire à la Chambre des commu-
nes. D'un jour à l’autre nous n'a-
vions nullement l'assurance de pou-

voir compter sur l’appui d’une ma-

jorité des membres de la Chambre

des communes. Il est essentiel aux
intérêts du Canada que le gouver-
nement soit solide et stable. Or,
seules des élections générales pou-
vaient donner ce résultat. Nous de-
mandons done au peuple canadien

de nous confier un nouveau man-
dat, un mandat plus solide, ainsi
que l'assurance d’un appui sûr et
net de la part de la majorité des
membres du prochain Parlement.
Le gouvernement invite le peu-

ple canadien à se prononcer sur ce
qu’il a accompli au cours des huit
mois qui se sont écoulés depuis
qu’il a accédé au pouvoir, et à lui
confier le mandat de pousser de l’a-
vant l’exécution d'un programme
visant à assurer la prospérité et

le bien-être du Canada dans les
jours qui vont suivre. Ces réalisa-
tions ont été marquées par l’exécu-
tion rigoureuse des promesses fai-
tes au peuple canadien durant la
vampagne du printemps dernier.
Jamais dans toute l’histoire du Ca-
nada un gouvernement n’a tant
accompli dans la même période de
temps.

L'Héritage légué par le
Gouvernement précédent

C'est à la lumière de l'héritage
douteux que nous a transmis le gou-

vernement libéral précédent, quand
nous avons assumé le pouvoir, le
vingt-et-un juin mil neuf cent cin-

quante-sept, que doivent être étu-
diées les extraordinaires réalisa-
tions du gouvernement conserva-

teur. Voici les éléments de cet hé-
ritage que nous ont légué les Libé-
raux:

1. Le plus lourd fardeau d'im-
pôts de toute l’histoire du Canada.

2. Des dépenses sans précédent.
marquées de gaspillage et d’extra-
vagance dans la manipulation des
deniers du peuple.

3. Un surplus de blé gigantesque.
4. Un déficit record dans notre

commerce avec le reste du monde.
5. Un déficit atteignant de pro-

portions astronomiques dans nos é-

changes de produits avec les Etats-
Unis.

6. La perte graduclle des marchés
au Royaume-Uni et ailleurs, pour

nos surplus de produits agricoles.

7. Tous les oeufs de notre com-
merce placés dans le panier des
Etats-Unis, à tel point que les deux

tiers de notre commerce extérieur
se faisait avec se pays. et que tou-
‘e l'économie du Canada dépendait
des Etats-Unis. dans une mesure
dangereuse.

8 La hausse constante du coût
de la vie, pendant des années.

9. Les taux d’intérêt les plus é-
levés depuis une génération.

10. Le crédit étouffé par une po-
litique d'argent cher.

11, Un état de chômage de plus
en plus grave, mais aucune dispo-
sition prise pour faire face à la situation.
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12. Les relations entre le gou-
vernement fédéral et les gouverne-
ments provinciaux marquées par
des troubles, des différends et de
l’irritation, alors que le gouverne-

ment fédéral centralisait le pou-
voir et les impôts à Ottawa.

13. Les besoins des municipalités
complètement méconnus par le gou-
vernement fédéral.

14. Les pensions insuffisantes
pour nos citoyens âgés, les anciens
combattants, les aveugles et les in-

valides.
15. Le Trésor fédéral à peu près

vide.
16. la Trésorerie en face de lour-

des échéances obligatoires.
17. L'attribution au Conseil des

Arts d'une somme de 100 millions
de dollars imputée sur le budget de
cette année et non sur le budget de
l'an dernier, alors que la loi a été
adoptée.

18. Un fléchissement alarmant de
la construction d’habitations.

19. Le Parlement dégradé et hu-
milié et souffrant d’une perte de
prestige et de respect de la part
du peuple canadien.

Les réalisations du Gouvernement

Malgré cet héritage douteux lé-
gué par nos prédécesseurs, le Gou-
vernement a tenu à remplir fidèle-
ment et à la lettre les promesses
qu’il avait faites au peuple cana-
dien et, en huit mois il a inscrit à
son actif une liste de réalisations
qui n’ont jamais été égalées à au-
cune époque de notre histoire. Voici
quelques-unes de ces réalisations
qui profiteront au Canada tout en-

tier:
1. Le Parlement a été revivifié et

transformé. Le changement de gou-

vernement a été un véritable toni-
que pour nos institutions parlemen-
taires. Nous avons maintenant un

gouvernement qui est conscient de

ses responsabilités envers le Par-

lement et le peuple canadien.

2. Nous avons augmenté sensible-
ment les diverses pensions: Pen-

sions de vieillesse, assistante aux
vieillards, pensions aux anciens

combattants, pensions aux invalides.

pensions aux aveugles. Voilà les
augmentations que, il y a dix mois,
les Libéraux qualifiaient d’exorbi-
tantes et d'impossibles.

3. Nous avons augmenté les trai-
tements des fonctionnaires.

4. Nous avons diminué les impôts.
Les Libéraux prétendaient que nous
ne pouvions pas augmenter les pen-
sions et réduire les taxes. Or, nous
avons fait l’un et l’autre. Nous a-
vons allégé le fardeau des impôts,
au bénéfice surtout des chefs de fa-
mille, en augmentant de cent dol-  

lars l’exemption accordée pour cha-
que personne à charge. Cette me-
sure à elle seule a allégé le fardeau
fiscal de soixante millions de dol-
lars par année, sans compter que
cent mille personnes n'auront plus
à payer l’impôt fédéral sur le reve-
nu. De plus, nous avons diminué
les taux d'imposition à l'égard des
plus faibles revenus, allégeant ain-
si le fardeau fiscal d'une somme ad-
ditionnelle de quatre-vingt-six mil-
lions de dollars. Cette réduction ap-

porte un soulagement à quatre mil-
lions et demi de contribuables. En
outre, nous avons diminué du quart
la taxe d'accise sur les automobi-
les, allégeant ainsi le fardeau fis-
cal de vingt millions de dollars.
Nous avons aidé aux petites socié-
tés commerciales en diminuant leur
fardeau d’impôts d’une somme, ad-
ditionnelle de douze millions de
dollars. Ainsi le gouvernement con-
servateur, durant les quelques mois
qui se sont écoulés depuis qu'il a
accédé au pouvoir, a allégé le far-
deau fiscal du peuple canadien d’u-
ne somme globale annuelle de cent
soixante-dix-huit millions de dol-
lars. Nous avons en outre présenté
une mesure en vue d’abroger la
Loi fédéral sur les droits succes-
soraux et de la remplacer par une
Loi sur les biens transmis par dé-

cès, laquelle diminuera sensible-

ment l'impôt fédéral sur les suc-

cessions, et plus particulièrement
sur les petites successions.

5. Nous avons remis sur pied l’in-
dustrie de la construction en met-
tant en disponibilité, à même les
fonds de l'Etat, trois cent millions
de dollars qui serviront à accor-
der des prêts hypothécaires sous le
régime de la Loi nationale sur I'ha-
bitation.

6. Nous avons amélioré la situa-
tion en ce qui concerne l’argent et
le crédit; l'argent est maintenant
plus abondant, le crédit est plus fa-
cile et les taux d’intérêt ont été
réduits très sensiblement depiis
l'été dernier.

7. Nous avons mis un frein à l'in-
flation. Le coût de la vie est de-
meuré stable au cours des quatre
derniers mois.

8. Nous avons créé une atmos-
phére nouvelle dans les relations
entre le gouvernement fédéral et
les gouvernements provinciaux et,

cette année, nous avons augmenté
d’une somme estimative de quatre
vintg sept millions de dollars la
part provinciale de l’impôt sur les
revenus des particuliers. On estime
que la part de Québec sera de dix
neuf millions.

9. Nous avons allégé les fardeaux
des gouvernements municipaux par
le relâchement du crédit et l’abais-
jement des taux d'intérêt, ainsi que

suite à la page 7 
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of Canada Ltd, la tablette la plus

n’est nécessaire, Des machines au
stratégiques vendront pour vous

Il reste encore plusieurs bons

vente aiui est devenue l’une des

médiatement disponible pour part

ventaire.
Ceux aui seront

opportunité extraordinaire d’une
temps. .

Ecrivez aujourd’hui même en  

Opportunité I
Hommes ou Femmes

a temps partiel ou autrement i

of Canada” offre une opportunité immédiate exceptionnelle des
gens de posséder leur propre affaire en s’occupant de routes établies
pour la vente de “Bufferin” un produit de Bristol Myers Company

lagement de la toux et des maux de tête.
Aucune expérience dans la vente ou dans le contrôle d'inventaire

lent revenu en argent pour tous ceux qui seront acceptés.

6 heures par semaine à consacrer à Cette méthode dynamique de

monde. Tout appliquant doit posséder un minimum de $795. im- i

Cet argent sera d'ailleurs garanti par le renouvellement de 1I'in-

acceptés auront d’excellentes possibilités de If
faire prendre de l’expansion àcette affaire payante et de ne plus
dépendre pour vivre desconditions du marché, des baisses de la
bourse ou du chômage saisonnier,

Les applications ne seront acceptées qu'après une entrevue per-
sonnelle avec un hommeclef de la compagnie. Ne manquez pas cette

votre numéro de téléphone et quelques références personnelles,

ienne dans sa sphère “Vega Sales
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24 heures par jour avec un excel-
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iciper à ce plan.  
affaire comptant bonne en tout

donnant votre nom, votre adresse,  
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ENREGISTREMENT

AVANT LE 15
SI POSSIBLE

 

PRIX A GAGN

  

Concours de la Mariée
DU COMTE DE BEAUCE

MARS

Une photo 3” x 4” sera exigée

NOMBREUX ET MAGNIFIQUES
ER

NOUS INVITONS DONC TOUTES LES FIANCEES A
S’INSCRIRE A NOTRE CONCOURS DE LA MARIEE
dès maintenant!
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Surveillez nos annonces dans les journaux
afin que vous soyez au courant des magnifi-

x
ques prix à gagner et des règlements du con-
cours.

Corsetière experte — Spécialités: Vêtements pour enfants.

 

Saint-J

    

E D'ARC MAHEUX
    

  

     

 

oseph de Beauce
EE

J

8

C

—
_
—

—
u
n

i
=
n
o
s

o
o

 
 



  

LE GUIDE, mardi le 11 mars 1958

Funérailles de Mme Philippe Giguère
Un bel hommage a été rendu à

dame Ernestine Crête, épouse de
feu (Sieur) Philippe Giguère, décé-
dée pieusement à la résidence de
son fils M. Arthur Giguère de Ste-
Marie, Bce.

Mme Giguère fut une femme de
bien qui mena une vie laborieuse
mère de seize enfants. Elle donna
le meilleur d'elle-même pour sa fa-
mille. Le souvenir de son dernier
regard, de son doux sourire reste-
ront profondément gravés dans le
coeur de ses enfants, preuve tangi-
ble de sa tendresse envers ceux qui
Jui étaient chers.

Elle laisse pour pleurer sa perte:
ses fils: MM. Roméo Giguère, (bar-
bier) de St-Joseph Bce, Irené (de
l’industrie de chaussure “‘Labelle””)
de Montréal, Laval commis, à l’em-
ploi du magäsin Jos. Gagnon & Fils
de Ste-Marie. Noël (cultivateur) de
Ste-Marie, Jean-Baptiste, Philippe-
Auguste, Raymond-Marie, tous de

la maison J.A. Vachon & Fils de
Ste-Marie Bce.

Ses belles-filles: Mmes Roméo Gi-
 

guère (Evelyne Giguère) Laval Gi-
guère (Aline Cloutier) J.-Baptiste
Giguère (Marielle Vachon) Arthur
Giguère (Olivette Boissonneault)
Philippe-Auguste (Anna-Marie Bé-
dard) Raymond-Marie (Yvette Per
reault) Noël Giguère (Adrienne
Labbé).

Ses gendres: MM. Jules-Aimé

Rhéaume (cultivateur) Gérard  Va-
chon (M.H.B.) Georges-Auguste Fau-
cher (cultivateur) tous de Ste-Marie
Bce. Gérard Lagrange (de J.A. Va-
chon & Fils de Montréal) Joseph
Lessard (de Dulac Potatoes Chips)
de Montréal.
Ses filles: Mme Jules-Aimé Rhé-

aume (Alexandrine) Gérard Vachon
(Simone) Georges-Auguste Faucher
Marcelle) Gérard Lagrange (Moni-
que) Joseph Lessard (Rollande)

Ses beaux-frères: MM. Joseph Ga-
gnon (boucher-épicier) de  Ste-
Marie Bce, Alphonse Giguère (indus-
triel) de St-Joseph. Léonidas Giguè-
re (menuisier) de Ste-Marie. Stanis-
las Dostie (Négociant) d’Arvida. Ls-
Philippe Nadeau (menuisier) de Ste-

 

Ste-Marie

 

S.V.P. pour renseignements:
CONSERVER CET HORAIRE

Horaire des autobus
QUEBEC CENTRAL

En vigueur depuis le 27 Octobre 1957
(HEURE NORMALE)

——_#—_

Dimanche: Départ de Ste-Marie
MATIN: Descendant à Québec: 10 heures
MATIN: Montant: 10.20 heures
SOIR: Descendant à Québec: 5.10 - 8.10 - 8.10 heures
SOIR: Montant: 8.35 - 11.10 - 11.15 heures

SEMAINE
MATIN: Descendant à Québec: 9.05 heures
MATIN: Montant: 10.20 heures
SOIR: Descendant à Québec: 5.10 heures
SOIR: Montant: 6.05 heures

SAMEDI APRES-MIDI
Montant à St-Georges: 3.55

LUNDI MATIN
Descendant a Québec: 6.55 heures

Pour les Etats Unis

SAMEDI SEULEMENT

MATIN: Montant: 10.20 heures
SOIR: Descendant 5.10 heures

PLYMOUTH 1956 6 cyl.;
PLYMOUTH 1955, V-8 Coach

DODGE 1954, 6 cyl. Sedan:
FORD Ronch Wagon 1954, 4
PLYMOUTH 1953, Sedan:
FORD 1952, Sedan:
DODGE 1952, Hard Top:
DODGE 1949, Sedan;
DODGE 1948, Sedan;
AUSTIN 1951, Sedan;

DODGE 1955. 6 cyl. Panel
DODGE 1953, 6 cyl. Pick Up

FORD 1951. 3 tonnes. 

Demandez la Fâtisserie

J.-A. Vachon &Fils
SPECIALITES:

Gâteaux de Noces
Détallllanis dans toute la province

 

Garage Léonidas Sylvain
Dépositaire Dodge et De Soto

Sainte-Marie, Beauce.

Tél: Résidence 9 — Bureau 39

 

PLYMOUTH 1956 Automatique;

DESOTO 1954, V-8 Automatique

CAMIONS .
DODGE 1955 V 8 3% tonnes avec dompeuse;

FORD 1952, 3 tonnes avec dompeuse;

Garage Léonidas Sylvain
Distributeur Dodge et De Soto

Sainte-Marie, Beauce.

Cté Beauce

USE
 

heures

portes. 3 sièges:   

Chef-cuisinier à l'honneur

M. Robert Labat, chef-cuisinier à
la cafétéria de l’Oratoire Saint-Jo-
seph du Mont-Royal, vient de rem-
porter la palme lors du premier
concours culinaire avec dégustation
jamais tenu au Canada. Il a triom-
phé de deux autres finalistes mont-
réalais: M. Rodolf Evrauch, ancien

 
chef-cuisinler de la “Tour Eiffel”,
et M, Paulin Bergeron, chef-saucier

au Ritz-Carlton. Près de 1,000 hôtels,
auberges et motels de la province
de Québec avaient été invités à par-
ticiper à ce concours qui s’est tenu
récemment dans la métropole cana-
dienne.
 

Marie Bce. Marius Drouin (taxi) de
Ste-Marie, Joseph Jacques de St-Jo-
seph Bce.

Ses soeurs: Mmes Joseph Gagnon
(Jessé) Stanislas Dostie (Aurore) Ls-
Philippe Nadeau (Noëllia) Marius
Drouin (Irène))

Ses frères: MM. Léon Crête de
Québee (employé civil) Tancrède
femployé du C.P.R.) de Breakeyville,
Irené (cultivateur) de Ste-Marie.
Aimé (ex employé du C.P.R) de

Mtr.

Ses belles soeurs: Mmes Léon
Crête (Alice Dodier) Tancrède (Alex-
ina Garant) Irené (Blanche Bilo-
deau) Joseph Marie-Reine St-Hilai-
re) Alphonse Giguère (Marie Roy)
Léonidas Giguère (Aldérie Jacques)
Joseph Jacques (Marie-Lise Giguè-
re) Valère Cloutier, (Anna-Marie
Giguère) Jean-Thomas Giguère (Ma-
rie-Louise Gagnon-Loubier.)  

Ses petits-enfants: Yvette, Colette.
Réjeanne, Jacqueline. Jean-Luc, J.»
Guy. Rhéaume. Ginette, Lorraine,
Claire, Réal, Marquis. Clément, De-
mis, Noëlla, Adrien. Raymonde, Gaé-

tane, Germain Giguère, Line Pierre
Lessard. Lise Lagrange, Gisèle, Phi-
lippe, Denise, Rita, Clermont. An-
dré Faucher, Richard et Hermann
Vachon.
Un nombreux cortège a fait es-

corte à la dépôuille mortelle du sa-
lon mortuaire Edgard Mercier &

Fils a I'église paroissiale de Ste-Ma-
rie Bee oft se joignit un groupe im-
posant de parents et d'amis.
La croix était portée par M. Fer-

nand Giguère accompagné de M. le
maire Paul Vachon.

Les porteurs étaient MM: Robert,
Jean Paul-Emile  Giguére, Gérard
Drouin, Germain Gagnon. Albert

Crete. tous meveux de la défunte.
 

La levée du corps fut faite par
Mgr Joseph Lehoux, curé de Ste-Ma-
ric. Le service ful chanté par M.
l'abbé Bruno Moffet assisté de
l'ubbé Frédéive Marois et du Rov,
Père Dauphinais O.P. comme diacre
et sous diacre. Une nombreuse dé-
legation de dames de Ste-Anne ren-

dit à la défunte les heaneurs de
congrégation. A l'orgue les deux
chorales chantèrent une messe de
requicm harmonisée avec motets de
cireunstances, Louanges divines tra-

duisant l'émotion du trop plein des
coeurs. M. PE. Morency touchait
l'orgue.

Après la cérémonie funèbre les

restes mortels furent inhumés au
cimetière paroissial (dans le lot de
la famille) où l'abbé Marois se ren-
dit bénir la fosse. La famille adres-
se des sincères remerciements à
tous les parents et amis qui leur ont
témoigné de la sympathie dans leur

lourde épreuve.

Tragédie de la

route a Beeville
Lu Beauce a été épargnée par la

tempête de neige qui a paralysé la
majorité du réseau routier de la
Province, depuis vendredi. Cette
clémence de la température a toute-
fois été assombrie par une horrible
tragédie de la route, samedi soir.
Deux jeunes hommes et une mère
de famille de cing enfants y ont
nerdu la vie, tandis que deux autres
jeunes hommes subissaient de gra-
ves blessures.

Lors de l'ouverture de l’enquête
du coroner. les victimes ont été
identifiées comme étant Denis Paré.
20 ans. et Réal Poulin, 23 ans, tous

deux de Thetford-Mines, et Mme
Vve Léopold Rov. 35 ans, de Beau-
ceville. Tous trois ont connu une
mort presque instantanée.

Selon la police. les survivants

sont les conducteurs des deux au-
tos, Maurice Roy. 25 ans, de Beau-

reville, et Gaétan Dodier, 20 ans. de
Thetford-Mines. M. Roy a été trans-
féré, hier, à l'hôpital St-Sacrement.
Son état ne serait pas inquiétant.
Par contre, le jeune Dodier reposait

encore ¢vanoui, hier soir. à l'hôpital
de Beauceville.

Cette effroyable tragédie rou-
tière s'est déroulée, vers 10 h. sa-
medi soir. entre Beauceville et St-
Georges, au pied de la cote du Ra-
pide du Diable. L'une des voitures
aurait dérapé sur la chaussée ver-

glacée et les deux véhicules se sent

éperonnés presque de face. Le choc
a été violent et les autos vnt été dé-
molies.

REPORTAGE
ST-ELZEAR, Bce
A l’occasion de la semaine de l'é-

ducateur il y eut assemblée à la

salle paroissiale où un grand nom
bre de parents se réunirent afin

d'entendre une conférence de M.
l’abbé Blondeau, aumônier de la
jeunesse à St-Joseph. Qui traitait
surtout des parents avec les enfants
et avec les écoles. M. le commis-
saires et plusieurs instituteurs é-
taient là. Sachons mettre en prati-
que tous ses bons conseils.
Succès scolaire:

M. Rémi Marcoux étudiant de
l'Institut Ticcart vient de se voir di-
plômé en télévision avec 88.9. Féli-
citations.
I exerce maintenant sa profes-

sion à St-Pasal, Kamouraska au ser-
vice de Paradis R.T.
Va et vient:

Prompt rétablissement à Mme Phi-
lippe Marcoux qui fut hospitalisé

plus d’une semaine à l’hôtel-Dieu de
Lévis,

Mme Honoré Gagné et Mme Cléo-
phas Laplante ont assisté à la pri-
se d'habit de Sr. Girard du Rosai-
re (Denise Gagné). et de Sr. Marie-

[ Candide (Elictte Gagné) tous deux
chez les soeurs Servantes St-Coeur
de Marie Beauport.

Nouveaux conseils chez

les Lacordaire:

Président: M. Rosaire Cyr. Vice-
président: M. Joseph Cyr, Conseil:
M. Benoit Thivierge, M. Louis La-
rochelle, .Jean-Rock Blais, J.-Louis
Lehoux, Secrétaire: M. Henri Coutu-
re, M. de cérémonie: M. J. L. Fer-
land.

Chez les Jeanne d‘Are:

Prés: Mme Paul Simard, V.-Prés.

Mme Joseph Marcoux, Conseil: Mme
Henri Couture, Mme Raymond Bel-
garde, Mme Mathias Nadeau. Mlles  Lucienne Lehoux, Yvelt# Giroux.

Trésorière: Mlle Jeannine Ferland,
Secrétaire: Mlle Edith Marcoux.

Encouragez nos
annonceurs

AAAAAAAAAAAAY

DU NOUVEAU!
Essayez un breuvage délicieux, vous
versez ‘’Moitié, moitié’ un demi-ver-
re de POSTER BRADING et un de-
mi-verre de BIERE BRADING. II
redonne de l'appétit.

VAAAAAAAAAAAA

= ve
TOUCHEZ PAS
AUX FILS
CASSES!

Nr
Les fils électriques cassés

sont très dangereux. N'y

touchez pas! Avertissez im-

médiatement la compagnie

afin d'éviter des blessures

groves et des dommages
matériels. Les préposés au

service s'empresseront de

rétablir le courant.

LA MOINDRE NÉGLIGENCE PEUT
CAUSER UN DESASTRE

THE SHAWINIGAN WATER

AND POWER COMPANY

 

  

 

 

 
  

 

Montres 50%

  Verre taillé
= 25%

Plume Parker

21-25%

 
: 365 de la Couronnes — Tél:  

Nous vous accordons un

appréciable sur vos achats:

Bagues de fiançailles 50%

Bracelets de montres 50%
Chapelets 50%

Bijoux 40 et 50°.

la Bijouterie RENE MARCOUX
IMPORTATEUR

| En haut de la Pharmacie Soucy

RABAIS

Argenteries Plume Paker
25% 51—20%
Coutellerie Briquets

25%, 25%

LA 4-87222 — Québec, P. Q.  
 

      
       

    

   

   
  

   

 

   

  

 

Au pont de la Tour de Londres.
La Fairlane 500 de 1958, consacrée
par un triomphal tour du monde.

C'est la plus grande réussite jamais
réalisée par Ford! La plus avantageuse
de toutes les voitures, qu'on vous offre
pourtant vu traditionnel bas prix Ford. les trois marques

Les qualités associées aux voitures
de grande clusse sont
coeur même de Ia Ford:
Le cudre évasé au milieu permet d'ins- grâce au nouveau mo-
taller les occupants à l'intérieur des teur V-8 Interceptor
longerons, pour plus de confort et de de 303 CV à alimenti-
stabilité. La Ford “358” offre aussi un tion de précision —
surcroît d'économie. L'alimentation de un système exclusif
précision du moteur

 

V-8 Interceptor.
combinée à la nouvelle transmission
Lruise-O-Matic, permet d'épargner

incorpordées au
su structure.

bustion.

6-cyl. ou V-B8...une

 

 

(Certains des dispositifs illustrés ou mentionnés sont “standard” dans certains modèles ct disponibles moyennant supplément dans d’autres.)

(le carburation, d'ali-

mentation et de com-

A bon compte...une voiture de grande classe
»

jusqu’à 15“ de chaque dollar d'essence.
Mais ce n'est pas tout. Ferd offre

encore le modèle le moins coûteux piarm
de voitures à bus

prix. Venez suis tarder voir La Ford »587.

Puissance plus souple moy-
ennanf moins d'essence,

   

  
  
   

  

  

 

merveille de conduite

VOYEZ UN VENDEUR

 

 

J.L. CLICHE AUTO Ltée,
Vallée-Jonction, Bce Tél: 404
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Mathilda, un maskinongé géant,

tiré des eaux du Lac St-Louis, cons-
tituera assurément l’une des attrac-
tions les plus vivantes du prochain
salon du Sportsman de Montréal,
qui se tiendra au Palais du Commer-

ce, du 21 au 30 mars.
Cet énorme poisson, que tient M.

Albert Courtemanche, directeur ad-
joint de l'Office Provincial de Bio-

logie, affiche le poids fort respec-
table de 30 iivres, cl mesure au to-
tal 45 pouces.

Mathilda est présentement en cap-
tivité relative à la station de pis-
viculture de Lachine, où ses nom-
breuses prégénitures sont élevées
pour ensemencer les lacs et riviè-
res de la province, I! convient de

signaler ici que très peu des 225,-

000 veufs engendrés par le maski-

nongé en une seule saison de frai,
pourraient survivre duns l'habitat
naturel de ce poisson.

Les visiteurs du Salon verront en-

UNE NOUVEL
Une nouvelle industrie est en Voix"

de se développer dans la Province

de Québec. Il s'agit de l'élevage du
Nutria, M. Hervé Grenier en est le
représentant pour la province de

Québec.
M. flerve Grenier a établi sa fer-

me a Mont-Laurier r. r. 2. 11 a ae-

tuvllement sur sa ferme plusieurs
vouples de producteurs de couleurs

différentes, tel que blanc, urgente,

puff, sable bleu acier. bleu noir,

Laissons M. Grenier expliquer Vai-
meme ce qu'est le Nutria

Le Nutria est un rôdeur connu
sous le nom de Castor de l'Amérique

du Sud. II fut d'abord importé de

l'Argentine et du Chili et plus tard

de l'Allemagne. C'est de l'Allema-
éne que nous Viennent tous les Nu-

trina Ce mutation.

dddeaddde

Vous manquez

d'appéfif !
ESSAYEZ LE PORTEUR BRADING..,
il est délicieux! Pas trop sucré, juste
à point. Utilisé avec confiance de-

puis des années.
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outre de ce inaskinongé, plusieurs

poissons tels des saumons, truites.

esturgeons prendre leurs ébats dans

de vastes piscines faisant partie in-
tégrante du superbe kiosque de con-

servation érigé par le Ministère Pro-

-incial de la Chasse et des Pêche-
ries.
En plus de cet aménagement pisci-

cole, le kiosque mettra en lumière
la tâche accomplie par les six sta-
tions de pisciculture de la province
situées à Tadoussac, à St-Faustin, à
Lachine, à la Baie Missisquoi, à Coa-
ticook et à Gaspé. On y donnera

une démonstration pratique des me-
sures prises pour assurer la conser-

vation du poissons et l'aménagement
des lacs.
Un étang de ferme. fourmillant de

poissons, sera aussi en montre. Une

autre section sera réservée aux oi-
seaux et insectes aquatiques que l’on
trouve dans la province de Québec.

LE INDUSTRIE
tei dias le Québec, le Nutria n’est

pus ou à peu près pas connu c'est CL
Ontario que on trouve le plus de
lcveurs de Nutria, car beaucoup do-
leveurs de Renards et visons ont a:
jouté à leur opérations actuelles le

“utria, 11 y en à même qui ont 2
bandenne le Renard et le Vison pour
<« consacrer cntièrement à l'élevage
du Nutria pour lu simple raison que

fv Nutria éiant moins dispendieux
vourrir et que installation est pra-
aquement nulle il est pur conse-
quent plus pa,ant, La ferme de Nt-

(ria que je représente possède 350

reproducteurs qui donnent une pro-
duction moyenne de 32 netits par se-
maines. Mais il ÿ en a Allemagne

des fermes qui ont de très grand
nembres de Nutria tel que la ferme
Skuttgart  Hohenhiem Allemagne

possède 40,000 Nutria.

Nous avons ici une lettre de cel
te ferme d’où nous nous sommes Dru-
curé nos reproducteurs. Cette lettre
se lit comme suit.

Jo cite. Nous avons cu ici un ache-
teur de fourrure de New-York qui à
acheté 80 peaux du Nutria Bleu A-
cier et a payé S40. par peau et pour

un assortiment de peaux pour un

manteau de couleur sable (pastel) il
a offert $15,000.00, ces peaux mal-

heureusement ne pouvaient être 
des produits Diamant savent eux aussi,
ce qui compose une bonne moufarde,

c'est pourquoi les meilleurs ingrédients
sont choisis pour la préparation de la

moutarde

fournies fin de la citation.

  

} ô La moutarde est un assaisonnement préparé avec de la graine
de moutarde broyée et de l’eau, du verjus, du vinaigre et des

aromates.

Les fabricants.
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Vos hot dog, hamberger, sauce piquante et toutes vos recettes
culinaires auront une saveur tout à fait unique si vous em-
pioyez un produit où l’on a introduit les meilleurs éléments

 

à fous les produits Diamant ef vous

les adopierez.

DIAMANT INC.
STE-MARIE DE BEAUCE

TELEPHONE: 68

 

 

Ce passage dans cette lettre dé-
montre bien l'avenir que l’éleveur
de Nutria de qualité peut avoir en
commençant dès maintenant à élever

du Nutria,

Les Caractéristiques du Nutria

Le Nutria à lu forme d'une loutre,
de grandes dents de couleur orange

comme celles du Castor, les pattes
arrières comme celles du canard,
les pattes avants comme des mains

d'homme durt il se sert pour man-

ger. De grosses moustaches comme

celles du Walrus ou cheval de mer,
et une longue queue ronde comme

celle d'un rat. Son corps est recou-

vert de longs poils appelés (poils
de garde) qui servent à protéger sa
luxueuse fourrure d'une finesse et
d'une densité absolu.
La demande par les manufacturiers

pour la fourrure courte a fait que
l'industrie de la fourrure a placé le
Nutria au premier rang, la fourrure
du Nutria ayant particulièrement u-
ne tres grande valeur parce que, en

lus de sa beauté on peu lu produire
de presque toutes les couleurs sans
es tiendre. De plus, elle est la plus

gère de toutes les peaux de meé-
me grandeur et même plus grandes.
Jeafectionnee en manteau, elle s'a-

‘apte parfaitement aux lignes du

‘orps de la femme qui le porte, ces

caractéristiques ont fait de cette
fourrure si fascinante, le rêve tant
désiré de toute femme qui cherche
le beau et la qualité dans une seule
et même fourrure.
La fourrure du Nutria est sans

contredit celle qui se vend le plus
haut prix présentement. Des man-

teaux de Nutria ont été vendu de
32,000. à S10,000. mais la majorité
des peaux ont été importées d'Euro-
pe et les quantitées ont été très li-
mitées.
Récemment. les éleveurs de l'On-

tario se sont formé en association et
contrôlent la vente des peaux du

Nutria. Les éleveurs envoient leurs
peaux à l'association qui les classes
en lots de 200 à 500 ce qui a pour

effet d'obtenir un meilleur prix. En
mars 1957, des lots form:it un to-
tal de 3,500 peaux furent vendues

sur le marché de New York par la

Montréal Fur et ont rapporte S20
la peau pour les peaux standard ct

les peaux de Mutation (couleur) ont
apportée S40.00 la peau. L'élevage
du Nutria au Canada et aux Etats-
Unis est maintenant assuré de rap-
porter de gros revenus à l’éleveur

car les demandes ont toujours exce-
dé la production.

Production du Nutria

Etant donné que le Nutria a une

gestation de 135 jours il ne peut y
avoir trois portées par annéu, mais
e3 peut compter une moyenne de 5

portées par deux ans. Les femelles

s'accouplent vers l'âge de 8 moi
quoique souvent il arrive que des

femelles s'accouplent dès l'age de
0 ¢l 7 mois.

Fait a remarquer c'est que le mâ-
le doit constamment demeuivr avec
li femelle parce que cette derrière

=C rerccouple dans les 48 heures qui

suivent la nuise bas et on a souvent
vu des femelles mettre bas et so 1é-
accoupler moins d'uue heure apres.
C'est pourquoi on ne doit pas les sc

parer, d'ailleurs Jes moles sont de

très bons pères pour les petits.
Le nombre des petits varié à cha

que portée, la première portée étant
de 4 à 5 et les autres de 7, 8 et 9 ct
plus. Récemment nous avons une
femelle qui a demné 11 petits et les
a tout élevés sans en perdre un seul.

Des portées de 8, 9 et 10 sont bien

ordinaires. Les petits naissent avec

toute leur fourrure. les yeux ouverts

et les dents en bunne ccndition pour
manger la même nourriture que leur
mère, Les petits se nourrissent à
la mere. Cette d“nicre a les glan-
des manti.res plauéèes de chaque LôÔ-
té de in Colonne veriehra:e certra-
rement :u:. autos anumaux, Ces.

pourquoi vn a seuver* Vu la mec
<« proinener dar s ‘’ean et ses petits
de chaque côté d'ell: et s’alaiter pai
siblements. Ca sépare les petits de
leur mère dès qu'is unt l’âge de
dex mois.

Ce que mange les Nuhia

L+ Nutria est strictzment végéta-
rien il mange de tout, sauf la vian-
Ce el le poisson. Il rrffole surtout
des carottes. Betteraves, choux, na
vets et bon foin de trèfle ou de lu-
zerne, on peut aussi lui donner les

tondures de gazon, et les serclages

de jardin. Il aime bien le blé dinde
an épis aussi que les cotons et les
feuilles de blé dinde, des petites
branches de tremble ou peupliers et
des tiges de framboisiers et de fou-
gère scmt très appréciées du Nutria.
Il y a aussi les grains de toutes sor-
tes une portée faite de grain mé-
langé à volailles avec du son ou des
moulées à vache ou à pore consis-
tent une très borne nourriture pour
le Nutria et commela ration est très
petite soit une poignée par jour pour
chaque Nutria, ainsi on peut le nour-
rir pour 1 cent par jour.

Quels revenus attendre du Nutria

En commençant avec un couple
de 8 à 9 mois et:
En supposant qu'ils produisent

la faible moyenne de 4 petits pour
la première portée et 6 petits pour
Jes portées sulvantes.
En supposant qu'il ny’ a qu’une

seule femelle dans la première
portée et seulement 2 femelles
dans les autres portées (à noter)
que les petits sont généralement é-
gaux en sexes.

Se basant sur cette faible moyen-
ne, l’éleveur devra avoir 40 cou-

ples de Nutria à la fin de la 3ième
année, ces 40 couples devront pro-
duire au moins 15 à 20 petits par
couple par année ou 600 eaux si
l'éleveur reçoit S20.00 la pcau il
aura done par la suite un revenu
de S12,000. ou $24,000. par annce.

Pourquoi doit-on élever du Nutria

1-—Parce que la Nutria est très
facile à élever et demande très peu
d'attention.
2—Le Nutria peut être élevé sous

n'importe quel climat ou dehors
3—Le Nutria ne dérange jamais

personne par ces cris ou autres
bruits.
4—Le Nutria n'est pas vicieux

ct aime à jouer et est intelligent.
6—Le¢ Nutria cest propre et n’a

aucune odeur mauvaise.
6—Le Nutria se baigne tous les

jours et se nettoie tenant ainsi sa

fourrure en excellente condition.
7—Le Nutria demande très pe 1

d'espace une petite cours est suffi-
sante.
8—Le Nutria est végétarien sa

nourriture s’obtient presque gratui-
tement.

9—Le Nutria n'a jumais dévelop-

pe aucu-ie maladie.
10—Le Nutria est très prolifique

donnant cinq portées en deux ans

et jusqu’à 15 petits par portée.
11—La chair du Nutria est co-

mestible et très délicate à manger.

12—Les moustaches du Nutria
sont employées à la fabrication
des brosses d'artistes et ses longs
poils pour du feutre et se dc:its
de bijoux.
13—L'élevage du Nutria peut se

commencer avec très peu de capital
14—La fourrure du Nutria est en

grande demande et est classé au

plus haut prix.
15—Nous offrons un garanti de

remplaçant avec chaque Nutria.
16—En achetant les Nutria ‘“Mea-

dowbrac” vos chances de succès sont
assurées.

Il nous fait plaisir d’annoncer
à tous les lecteurs de ce journal
que nous sommes intéressé à re-
cevoir les applications de ceux qui
désireraient vous représenter dans
tes différentes regions.  L'applicant
qui voudra travailler um peu pourra
se faire un revenu de $10,000.00
par année facilement.  

Nous prions donc tous les inté-
ressés de bien vouloir communi-
quer avec moi-même le plus tôt
possible pour plus de détails.

Veuillez adresser vos demandes
à: Hervé Grenier, Ferme de Nutria
R. R. 2 Mcat-Laurier, P. Q.

À ST-GILLES:

Pourquoi le 31 mars
M. Raymond O'Hurley, candidat

conservateur dans le comté de Lot-
binière, a donné la raison pour la-
quelle la date du 31 mars avail été

choisie pour la tenue d'élections gé-
nérales au Canada.
Avant que cette date ne soit fi-

xde a-t-il déclaré dans un grand
ralliement marquant l'ouverture de
sa campagne dans le comté de Lot-
binière, à St-Gilles, dimanche passé,
le t. h. John Diefenbaker a consulté
tous les députés conservateurs du

Québec.
1! a, en effet, réuni les huit de-

puté de la province pour les consul-
ter. Le ministre Hees assistait aus-
si à la réunion, “Pour ma part, a
déclaré M. O'Hurley. j'ai dit au pre-

mier ministre lorsqu’il me demanda,
ce que je pensais de la date du 31

mars, qu'il fallait être prudent et
bien réfléchir avant de prendre une
telle décision. Car je me méfiais
beaucoup de la réaction que pour-
raient avoir nos adversaires.” Ne
t'en fais pas m'a répondu M. Die-
fenbaker, j'ai pris toutes les précau-
tions possibles.”

Ensuite, le premier ministre nous
dévoila, poursuit M. O'Hurley, qu’il
avait téléphoné à son ami personnel,
le cardinal Charles McGuigan, ar-
chevéque de Toronto, pour lui de-
mander son opinion. Et voici la
réponse que Son Eminence le Car-

dinal McGuigan a faite à M. Die-
fenbaker. “Si tu ne tiens pas tes
élections le 14 avril ou mai, a-t-il
dit, tu les tiendras le 31 mars. Ain-
si, ajouta-a-il, les catholiques de

même que les protestants pourront

accomplir leurs devoirs religieux
de la Semaine Sainte sans être en-
nuyés par toutes les activités des
derniers jours de la campagne élec-

torale.”

 

 

 

LE GUIDE, mardi le 11 mars 1958

 

 

 

 

 

    

 

 

   Æ nérale soufflée

Plan d'isolation d'une

Murs extérieurs
Plafond sous un grenier non fini
Plafond sous un toit plat
Plafond d'une lucarne, etc, etc.

Sans aucune obligation de votre part, demandez un estimé pour

l'isolation de votre maison avec de la laine minérale.

DIOGENE NOLET
Entrepreneur

Faites isoler votre mau-
son avec de la laine mi-

St-Joseph de Beauce  
 

La Cie Canadienne des Agences Modernes
6794 rue Delorimier, Montréal, P. Q.

 

e PETILLANTE

BOISSON DELICIEUSB — Recommandés pour la
préparation d’une eau de régime, pour les personnes
atteintes de rhumatismes, d’affections du fois — des
reins — de l'estomac et de l'intestin. — Un sachet
par bouteille d’un litre d'eau froide — bien boucher.
— Pouvant être bue dans le courant de la journée.

     
ALCALINE -

e DIGESTIVE

 

     
  

 

      
     

 

   
IMPORTES DE FRANCE

Prix $1.00 francs par poste
sur réception du prix.
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Une famille enchantée de sa nouvelle Dodge. Ce modèle

PUISSANTE, ÉLÉGANTE ….et de prix modique aussi

 

est l'étonnant nouveau sedan Mayfair à 4 portes.

ffre plus d'avantages pour votre argent
Aucune autre marque ne présente

au Canada un ensemble aussi im-

pressionnant de caractéristiques
avantageuses à un prix aussi

modique !

Notez bien tout ce que le prix
actuel de la Dodge vous permet
d'obtenir: une superbe voiture, de
haute qualité, basse et large, dont
le style fait l’admiration de tous,
ainsi que des perfectionnements
que les fabricants d’autres
voitures à prix modique ne peuvent
pas vous offrir .. .
La transmission entièrement
automatique Torque-Flite à
boutons-poussoirs, par exemple,
grâce à laquelle vous commandez

littéralement du bout dudoigt un
moteur surpuissant et fougueux,
V-8 ou ‘‘Gros Six” amélioré. Puis
la suspension Torsion-AIRE 1958,
une exclusivité Dodge qui vous
fait rouler en tout confort sur les
chemins les plus cahoteux.

CONSTRUCTION DE OUALITÉ JUSQUE DANS LES
LA DODGE À PRIX MODIQUE

EST NETTEMENT LA PLUS AVANTAGEUSE DE L'ANNÉE

Depuis le moment où le robuste châssis de la
nouvelle Dodge a été monté sur ses roues, jusqu’à
celui où elle a quitté la chaîne de montage, la
fabrication et la précision de chacunede ses pièces
de qualité ont été soigneusement vérifiées. Grâce au
soin minutieux dont elle a ainsi été l'objet, elle a
plus de valeur à l’achat et elle en aura aussi
davantage lorsque vous l’échangerez.

MOINDRES DÉTAILS . . .

Passez aujourd’hui même chez le
plus proche dépositaire Dodge.
Vous constaterez bientôt pour-
quoi elle a fait l’étonnement de
tous . . . par son élégance et par
son prix modique.
CHRYSLER CORPORATION OF CANADA, LIMITED

CONSTRUCTION
DE QUALITE

; conforme aux exigencesles plus
rigoureuses del'industrie automobile

VOUS ÊTES TOUJOURS À L'AVANT-GARDE DANS LES VOITURES DE STYLE ELANCE >>

LÉONIDAS SYLVAIN-
317, rue Notre-Dame, Ste-Marie de Beauce Tél. 39
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L'assemblée du

Page 7

candidat EDDY

HALL est un succès formidable
Suite de la page 4

par l'augmentation des subventions
aux provinces au titre fiscal, sub-
ventions dont les municipalités bé-
néficieront dans une très large me-
sure.

10. Nous avons augmenté les sub-
ventions fédérales pour la construe-
tion d’'hôpitaux. Ces subventions ont
été portées de mille à deux mille
dollars par lit pour les hôpitaux gé-
néraux et de qüinze cents à deux
mille dollars par lit pour les hôpi-

taux de convalescents; nous avons

aussi pourvu à une nouvelle subven-

tion pour la construction de rési-

dences pour les garde-malades.
11. Nous avons introduit un nou-

veau système de prix de soutien

pour les produits agricoles, afin de

garantir au cultivateur un revenu

équitable, compte tenu de ses frais

de production.
12. Nous avons pourvu à des a-

vances en espèces sur le grain de
l'Ouest entreposé dans les fermes,
mettant ainsi de l'argent entre les
mains du cultivateur de l’Ouest, qui

doit dépendre de la Commission

canadienne du blé pour la vente de

son produit.
13. Nous avons vendu et expédié

du blé à un rythme sans précédent.

à même les énormes surplus aceu-

mulés au cours des quelques derniè-

res années.
14. Au moyen de dons et de prêts,

nous avons ajouté à l'aide accordée
par le Canada sous le régime du
Plan de Colombo.

15. Nous avons lancé, de cencert
avec les provinces, un programme

de mise en valeur de nos ressour-
ces. Ce programme est d'une am-

pleur jusqu'ici inconnue dans l'his-
toire de notre pays.

16. Nous avons assuré à la main
d'oeuvre des vacances payées, ainsi
qu’une représentation équitable au
sein des commissions royales et des
conseils établis par le gouverne-
ment.

17. Nous avons reconnu officiel-
lement la situation de la femme
dans notre démocratie canadienne.
Pour la première fois dans notre
histoire, une femme est membre du
cabinet. Elle représente dignement
les femmes canadiennes dans les
plus hauts conseils de notre nation.

18. Nous avons pris des mesures
en vue de l’expansion de notre com-
merce extérieur. Une Conférence
économique et commerciale des
pays du Commonwealth aura lieu

au Canada; cette conférence débu-
tera le 15 septembre, à Montréal.
Cette conférence fournira une occa-
sion d'étendre notre commerce ex-
térieur, de manière que nous n'a-
yons pas à dépendre des Etats-U-  

  

 

nis autant que par le passé.
19. Le gouvernement a rapproché

de six mois, c’est-à-dire au ler juil-
let 1958, la date a laquelle le gou-
vernement fédéral pourra effecti-
vement commencer a contribuer a
l’assurance-hospitalisation.
Ce ne sont là que, quelques-unes

des réalisations de ce gouverne-
ment qui n'est au pouvoir que de-
puis quelques mois. On n’en trouve
pas de semblables dans toute l’his-
toire politique du Canada. C’est en
toute confiance que le gouverne-
ment présente au peuple la liste
de ses réalisations et réclame sor
appui.

Le Chômage

Lorsque le nouveau gouverne-
ment a accédé au pouvoir, au mois
de juin dernier, le chômage avait

atteini des proportions anormales
pour la saison et il augmentait sans

cesse. Le gouvernement libéral n’a
vait pas pris la moindre mesure
pour faire face au problème du chô-
mage. Il n’existait aucune réserve
de travaux publics prêts à être exé-
eutés. Les principaux conseillers po-
litiques du gouvernement libéral
l'avaient prévenu qu’il y aurait un

ralentissement de l’activité écono-
mique en mil meuf cent cinquante
sept. Ce gouvernement aurait dû te-
fin de se préparer à faire face au
nir compte de ces avertissements a-
chômage. mais au contraire il a ca-
ché ces rapports au Parlement et

au peuple. Monsieur Harris, le mi-

nistre Hibéral des finances, alla
même plus loin il y a un an lors
qu'il déclara, dans son exposé bud-

gétaire:
“Considérons maintenant les pers-

pectives économiques de la pro-
chaine année financière. Les signes

actuels nous permettent de creire
que l’activité économique se main-
tiendra durant toute l’année à ve-
nir”,

Lorsqu’il a fait cette affirmation,
il était déjà en possession des rap-
ports que j'ai mentionnés et qui in-
diquaient qu’il fallait s'attendre à
du chômage. ‘
Au cours de la campagne électo-

rale, les Libéraux sont allés enco-
re plus loin et ont donné à entendre
au peuple que jamais les Canadiens
n'avaient été aussi prospère. Après
que Monsieur Diefenbaker eût ré-
vélé la dissimulation, par les Libé-
raux, des rapports de leurs conseil-
leurs économiques, un journaliste
Fraser écrivait ceci:

“Mais il est un fait que les Libé-
raux ne sauraient nier et c'est
qu'ils ont reçu un avertissement et
n’en ont pas tenu compte. Rien n’é-
tait plus contraire à la teneur du  

rapport que la réclame ultra-op-
timiste faite par les Libéraux en dix
neuf cent cinquante sept, alors
qu'ils se plaissaient à répéter que
jamais les Canadiens n’avaient été
aussi prospères. S'ils ont cru aux
prévisions de leurs économistes,
leur réclame était malhonnête; s’ils
n’y ont pas cru, les événements leur
ont donné tort.”
Durant tout l'automne dernier et

au cours de la présente campagne
électorale, les Libéraux ont fait de
leur mieux pour exagérer le nom-

bre des chômeurs. D'ordinaire, ils

doublaient le chiffre véritable; cer-
tains des chiffres qu'ils se plaisent
à mentionner peuvent même être
considérés comme irréfléchis et ir-
responsables. L'estimation la plus
exacte est celle que vient de pu-
blier le Bureau fédéral de la Sta-
tistique; elle indique qu'à la mi-
janvier le nombre des personnes
sans emploi et en quête de travail
s'établissait à cinq cent vingt mil-
le. Ce chiffre se compare à quel-

que cinq millions de chômeurs aux
Etats-Unis. Chaque augmentation
du nombre des chômeurs a été ac-
cueillie par les Libéraux avec une
joie exéburante. Ils croient que
plus il y a du chômeurs plus ils
ont de chances de gagner ces élee-
tions. Nous nous élevons contre cet-
te attitude partisanne. Elle est ir-
responsable et nuisible au Canada.

Les Libéraux prétendent mainte-
nant que le nouveau gouvernement,

qui n’est au pouvoir que depuis
quelques mois, est en quelque sorte

responsable du chômage. Rien n‘est
plus faux. S'il est un gouvernement

auquel on doit attribuer la respon-

sabilité du chômage, c'est bien le

gouvernement qui a été au pouvoir
pendant vingt deux ans et qui, pré-
venu de certaines perspectives de
chômage cette année, n’a pourtant
rien fait pour y parer, mais a plu-

tôt leurré 1c peuple canadien. Avant
la présente campagne électorale.
Monsieur Pearson était beaucoup

plus honnête dans son estimation
de la responsabilité du gouverne-

ment. Voici ce qu’il a déclaré à
Québce. le vingl-huit décembre. au

sujet de gouvernement Diefenba-
ker:
“Je crois que ce serait une grave

erreur que d'attribuer au Gouver-

nement la responsabilité du chôma-
ge des quelques derniers mois”.
Mais c'était avant que Monsieur

Pearson, devenu chef du Parti libé-
ral, eût succombé aux fortes pres-
sions de son parli, qui lui deman-

dait de jouer un rôle politique qui
n’est pas digne de lui.
Un éminent écrivain libéral, Mon-

sieur Bruce Hutchison, disait ceci

dans un éditorial en date du trente
novembre:

“On —comprend difficilement
qu’un homme d’Etat du calibre de
Monsieur Martin puisse insulter à
l'intelligence du public en blâmant
le gouvernement Diefenbaker d’u-
ne légère déflation en période de
prospérité inflationnistee Ca ne
prendra pas! Car, évidemment, si

I nous : très agréabl
de vous annoncer qu’à partir de

«=

 

un changement quelconque dans le
climat économique découle d’une
politique gouvernementale, il dé-
coule des programmes qui ont été
appliqués antérieurement.”
Mais le gouvernement conserva-

teur ne s’est pas contenté de sui-
vre l'exemple du gouvernement li-
béral et d'écarter tout simplement
le problème du chômage. Il a fait
face au problème par l’adoption de

mesures fermes, énergiques et cons-

tructives. Voici quelques-unes des

mesures qu'il a adoptées:
1. Les prestations saisonnières

d’assurance-chômage ont été portées
de scize à vingt-quatre semaines.

2. Le gouvernement fédéral ac-
quitte à parts égales avec les pro-
vinces le coût de toute assistance-
chômage. On a supprimé les res-
trictions sévères que le gouverne-

ment libéral avait imposées.
3. Nous augmentons, cette an-

née, d’une somme estimative de
quatre-vingt-sept millions de dol-

lars, les paiements aux provinces
au titre fiscal, afin de permettre
aux provinces et aux municipalités
d'exécuter certains travaux et d’as-
surer ainsi de l'emploi à la popu-
lation.

4. Nous avons ravivé l’industrie
de la construction de maisons en
mettant en disponibilité trois cent

millions de dollars pour l’attribu-
tion de prêts devant servir à cons-
truire des logements sous le régi-

me de la Loi nationale sur l’habi-
tation. Cette mesure créera soixan-
te quinze mille emplois pour les
Canadiens. Au cours des quelques
derniers mois, le rythme des mi-

ses en chantier a été sensiblement
plus élevé qu'il y a un an.

5. Nous avons pris des mesures

pour assurer l'expansion de notre

commerce extérieur. En mil neuf
cent cinquante-sept nos exporta-

tions ont atteint un sommet sans
précédent.

6. Nous avons participé à part ¢-

gales. avec les provinces, à Un nou-

veau programme du construction de

routes forestières ou d'accès, et d'a
ménagement de terrains de campe-
ment.

7. Comme principale réponse au
problème du chômage, nous avons
lancé un gigantesque programme

de travaux publics, lequel prévoit
la dépense de un milliard cent qua-
tre vingt cinq millions de dollars
par le gouvernement fédéral en mil
neuf cent cinquante-huit. De cette

somme, au moins deux cent soixan-
te-dix-millions de dollars seront dé-
pensés ou engagés durant les trois
premiers mois de mil neuf cent cin-

quante-huit.

Le gouvernement conservateur à

démontré qu’il est résolu à prendre
des mesures énergiques et construc-
tives pour combattre le chômage.
On peut compter qu’il fera face à
ce problème, tandis que les Libé-
raux, qui avaient eu l’occasion de
se préparer à le régler, n’ont rien
fait du tout.

  

  

 

  [-

 .
o
o
T
a

o
e

 

   
=  SAMEDI LE 15 MARS @L

Gilles Hudon
et

Los Amigos

 

L’AUI

  

DE TRING-JONCTION

 

e
t

!

JERGE DE L’ESSOR

 

Admission:
$1.00 taxe incluse

POUR RESERVATIONS:
TEL: 171-J-I et 388-J-3   
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Les Textiles

L'industrie des textiles toujours

joué un rôle très important dans la
vie industrielle diversifiée de votre
collectivité, et je ne voudrais pas
manquer d’en dire un mot en cet-
te occasion. Au cours des quelques
dernières années, l’ingustrie des
textiles a connu de graves difficul-

tés, avec le résultat que des usines
ont dû fermer leurs portes, privant
d'emploi un grand nombre d'ou-
vriers du textile. Dans les repré-
sentations qu'elle m’a soumises,
l’industrie a attribué une grande
partie de ses difficultés à la con-
currence étrangère, ajoutant que
les conditions de la concurrence
sont injustes pour les producteurs

et les ouvriers canadiens. C'est à
cause de ces représentations que.
l'automne dernier, j'ai donné ins-

truction à la Commission du tarif
de faire une enquête approfondie
sur tous les numéros du tarif qui

ont trait aux textiles. C’étail, je le

reconnais, imposer une lourde ti-

che à la Commission. Sauf pour les
numéros tarifaires relatifs aux Jai-
nages, il n'y a pas ecu de revuc
complète des postes du tarif qui

ont trait aux textiles. H y a trois

ans, la Commission du tarif. à Ja
demande du ministre des Finances
de l'époque, fit une étude et pré-

para un rapport au sujet des pos-

tes tarifaires concernant les lai
rages. mais malheureusement le

le gouvernement libéral ne lui a-

vail pas demandé de formuler de
recommandations. Dans mes jns-
tructions à la Commission. je hu

ai demandé de faire des recom-
mandations au sujet des change-

ments tarifaires qu'elle cstimait
justifiés par les faits et les con-
ditions que révélerait son enquête.

La Commission a maintenant ter-
miné ses audiences au sujet des
postes tarifaires relatifs aux laina-

Nous.
“Ee
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| Huile a chauffage Diesel |
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le plus gai, le plus nouveau.

au prix le plus.

, modique jamais vu!

seulement

 

Ste-Marie, Tél. 384W
ges ct je m'attends de recevoir son
rapport bientôt. Elle poursuit son

enquête à propos des autres numé-
ros ayant trait aux textiles.

Inutile de vous dire que jai
l'intention d'étudier très sérieuse-
ment les rapports de la Commis-
sion.

La situation dont souffre l’indus-
trie des textiles a surgi sous le gou-
vernement libéral. Dans les quel-
ques mois qui se sont écoulés de-
puis notre accession au pouvoir,
nous n’avons pu redresser la situa-

tion créée par des années de poli-
tique libérale. et nous devrons
compter à la Chambre des commu-
nes sur un appui plus solide si
nous voulons prendre les mesures

nécessaires pour sauvegarder 1'im-
portante industrie des textiles, de
même que les emplois de milliers
de Canadiens qui y trouvent leur

subsistance.

Appel à la Province de Québec

Aux élections générales du mois
de juin dernier, les candidats con-

servateurs unt obtenu trente et un
pour cent des Votes déposés dans

la province de Québec. Un récen*

sondage Gallup a révélé que l'ap-

 

 
pui en fuveur du Parti a mainte-’

nant atteint quarante et un pour

[ cent. Sur un total de soixante quin-

ze sieges. la province de Québec

pous a donne neuf excellents dépu-

tés. mais il n'y en avait pas assez.

Nous demandons maintenant à lu
province de nous donner encore

bien d'autres députés conservateurs,

Un nouveau déplacement de dix

pour cent seulement des votes du
Québcee. des candidats libéraux aux
candidats conservateurs. assurera

au gouvernement conservateur l'ap-

pui de la majorité des députés de
la province de Québec. Nous de-
mandons à la province de nous ac-
corder ce déplacement d'au moins

? !avons.

   

 

  

  

Distributeur à domicile B. A.

dix pour cent des votes.

De fait, nous avons toutes les
raisons de nous y attendre. Les son-
dages de l'opinion publique révè-
lent que depuis le mois de juin
dernier, le sentiment a évolué sans

cesse, dans la province de Québec,
en faveur du gouvernement conser-
vateur dirigé par le très honorable
John Diefenbaker. Les vastes audi-
toires qui assistent aux conven-
tions organisées pour le choix de
candidats conservateurs à travers
la province démontrent, sans l’om-
bre d'un doute, que le gouverne-

ment conservateur peut compter

sur un nouvel appui important dans
la province de Québec.

suite à la page 8)

 

AUX LECTEURS

“LE GUIDE” demande aux

lecteurs de ce journal de bien

vouloir contribuer à le rendre

plus intéressant et de faire de

ces colunnes les leurs. Si des

amis vous visitent, il n’y a pas

de plus beau compliment a

faire a vos invités, que dz men-

tionner leurs poms dans votre

page locale. Nous publions aus

si les fêtes de famille, partie

de cartes et tout ce qui consti-

tue une nouvelle gratuitement

Ecrivez, venez ou téléphonez

nous, nous sommes à votre ser-

vice.

Le Guide ef le
Dorchester

Ste-Marie de Beauce

TA: 92 Tél: 6   
 

 

    

POUR UNE FRAÎCHEUR PERMANENTE! 5

Le nouveou bandeau Daisy Fresh représente tout

j ce que vous recherchez dans un soutien-gorge:
ojustement, quolité, prix et une silhouette ferme et

jeune qui vous fait rayonner de fraicheur et de charme.
En broodcloth, avec marguerites brodées.

Grandeurs: 32— 40,

CHOISISSEZ LE VÔTRE AUJOURD'HUI CHEZ
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L'assemblée du candidat EDDY

HALLest un succès formidable
Suite de la page 7

, Les Libéraux ne peuvent plus de-
mander à Québec d'appuyer un gou-
vernement libéral. Ils savent qu’ils
demanderaient alors à la province
de Québec d'appuyer les lambeaux
discrédités du gouvernement libéral
qui a connu la défaite aux élec-
tions de juin dernier.

Les Libéraux ne peuvent plus de-
mander aux électeurs de Québec
d'appuyer un gouvernement et un

parti dirigés par le très honorable
Louis St-Laurent. Monsieur St-Lau-
rent a cessé, en juin dernier, d’è-
tre le chef du’ gouvernement. Le

mois dernier, il a cessé d’être le
chef du Parti libéral. Il vient main-
tenant d'annoncer qu’il ne sera mê-
me pas candidat à ces élections.

Dans la province de Québec, les
effectifs libéraux ont diminué la-
mentablement. Le Parti libéral le
savait déjà même avant les élec-
tions générales de juin dernier.
Dans l'espoir désespéré de se ren-
flouer, il a importé de l'Ontario

dans Québec l'honorable Lionel
Chevrier, qui avail passé toute sa

vie en Ontario et avait représenté

un comté de l'Ontario pendant des
années. On a demandé à la provin-
ce de Québec de l'accepter comme

principal représentant du Parti li-
héral dans cette province. Voila
jusqu'à quel point le parti s'estime
faible parmi les fils natifs de la
province de Québec.

Le Canada a maintenant, depuis
huit mois, un gouvernement con-

servateur. Le peuple de Québec a
eu pleinement l'occasion de juger

le gouvernement sur ses réalisa-

tions et de comparer celles-ci à la
multitude de fausses accusations
que les Libéraux ont lancées contre

les conservateurs, dans la province
de Québec. pendant des années.

J'affirme donc devant vous et de-
vant tout le peuple du Québec, que
le très honorable John Dicfenba-
ker, notre Premier ministre, a scru-
puleusement respecté les droits de

la population de la province de Qué-
bec dans toutes les circonstances.
Il a, en tout temps, fait preuve du

respect le plus rigoureux des ga-
ranties contenues dans la constilu-
tion, en ce qui-concerne la culture
ét la langue françaises au Parle-

ment du Canada.

Québec cet toutes les autres pro-
vinces savent aussi que le gouver-

nement conservateur a respecté

beaucoup plus les droits des pro-

 

 
DR MAURICE JACQUES

vinces que ne l'a jamais fait le
gouvernement libéral. Quand nous
avons convoqué la Conférence fé-
déralesprovinciale, en novembre
dernier, notre respect des droits
des provinces faisait contraste frap-
pant avec l'attitude rigide el cava-

lière de l'ancien gouvernement li-

béral, qui disait aux provinces que
c'était “à prendre ou à laisser”. Le
nouveau gouvernement a créé une
atmosphère entièrement nouvelle
dans les relations fédérales-provin-
ciales. Nous avons jnvité les pro-

vinces à soumettre leurs proposi-
tions, que nous sommes maintenant

à étudier. Déjà nous avons augmen-

té de quatre-vingt-sept millions.
cette année, la part provincial de
l'impôt sur les revenus des particu-
liers. Québec recevra à ce chapitre
dix-neuf millions de plus qu'elle n'u
reçu l'an dernier, sous le gouverne-

ment libéral. Nous avons augmente
la part provinciale du dollar d'im-
pot canadien et nous avons dimi-
nué la part fédérale. Nous ne som-
mes pas, comme les Libéraux, des
centralisateurs: nous sommes plutôt
des gens qui respectent la Constitu-

tion.

Le gouvernement conservateur
est certain d'être maintenu au pou-

voir le trente et un mars, et même
de pouvoir compter sur un appui
sensiblement aceru à la Chambre
des communes. Que personne n'en

doute. D'ailleurs, les Libéraux enx-
mêmes le savent fort bien. Je de-
mande done à la province de Qué-

bec de contribuer a renforeir le
gouvernement, 11 ne serait bon ni
pour lv Canada ni pour Québec
aue celte province laisse sa repre

sentation parlementaire dans l’isole-

ment de lopposition. Au nom du

sens des réalités politiques, au nom

de l'unité nationale, le Parti con-
servateur invite avee confiance la
province de Québee à lui accorder

un appui solide aux élections du
trente-et-un mars.

L‘Avenir

Le Gouvernement demande à la
population d'approuver ses réalisa-
tions, qui sont sans précédent pour
un gouvernement au pouvoir depuis

quelques mois à peine. Il demande
aussi au peuple de lui accorder un

mandat nouveau, un mandat plus
solide, afin qu'il puisse pousser de
l'avant son programme de dévelop-
pement national. Le Canada possè-
de un vaste réservoir de ressources
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HEURES DE BUREAU
Tous les jours de la semaine

De 2 heures à 5 heures p. m. et de 7 heures a Iheures p. m.

LE DIMANCHE:
De 10.30 heures à midi

Cas d'Urgence à toute heure.

de toutes sortes. On découvre cha-
que jour de nouvelles richesses. Et
nous entrevoyons sans cesse de nou-
veaux horizons. Nous nous propo-

sons de mettre en oeuvre, de con-
vert avec les provinces, un pro-

gramme de développement des res-
sources nationales sans précédent
dans l’histoire du pays. L'avenir ap-
partient au Canada. Cette tâche, on
ne peut la confier qu'à un gouver-

nement ayant suffisamment de cou-

rage, de confiance et de perspica-
cité. Or, c’est précisément ce genre
de gouvernement que possède au-
jourd’hui le Canada. C’est ce genre

de gouvernement qui demande au

peuple canadien de renouveler et

de renforcir son mandat. Pour met-
tre un tel programme à exécution,
le gouvernement doit pouvoir comp-
ter sur l'appui d’une majorité soli-
de au Parlement. Nous lançons donc
cet appel au peuple canadien, dans
l'intérêt du gouvernement stable,
progressiste et dynamique.

Le déjeûner

aux beans’ est

un succes
Les Chevaliers de Colomb qui a

vaient organisé un déjeûner aux

“beans” dimanche dernier ont été
enchantés du succès remporté. En
effet, M. Léo Morissette. nous ap-

prend qu'au delà d'une centaine de
Chevaliers y on pris part. Nous

sommes heureux de les féliciter et
de les remercier au nom des Che-
valiers de Colomb.

La France renonce
au Canada
Québec, décembre 1778.
En 1763, la France n'avait pas

irrémédiablement perdu le Carada:

ce qu’une guerre lui avait ravi. une
autre guerre pouvait le lui rendre.
M. de Choiseul n'y avait jamais re-

noncé. et. il fit tout son possible

pour susciter des embarras à l’An-
gleterre. Le soulèvement des colo-

nies anglaises d'Amérique a été en-
couragé par des agents français.

Mais aujourd'hui que M. de Ver-
gennes vient de conclure une allian-

ce avec ces colonies révoltées, il lui
a fallu promettre de ne faire aucune

acquisition territoriale en Améri-
que: la France renonce à rentre: à
Québec.
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Pension pour
enfants

   

   
   
   

  

De la naissance à 5 ans.

S'adresser à:

Mme Georges
Frenette

37, rue Carter. Tél: 247    

TROIS CANDIDATS... UN CHOIX
Trois candidats sont en lice. quel sera notre choix et

pourquoi celui-ci plutôt que celui-là?
Ne serait-il pas bon de s'étudier tout d'abord, les candidats

parla suite, les chefs et leur parti pour finir?

NOUS-MEMES:

Voterons-nous pour protéger ou augmenter nos intérêts per-
sonnels? (protection, contrats, exemptions, argent).

Voterons-nous tel parti. . parce que nous n’avons jamais fait
autrement?

Voterons-nous par peur ou obligation?
Voterons-nous pourle parti avantl’homme,
Ne désirons-nous pas, un homme, qui libre, puisse défendre

avant tout les intérêts de notre race, de notre province et de
notre comté?

Ne désirons-nous pas un homme qui suivra ses principes a-
vant de suivre le parti?

LE CANDIDAT:

Une étude sérieuse doit être faite sous ce rapport: a-t-il les
connaissances, les aptitudes, les talents nécessaires pour défen-
dre jusqu’au bout, même contre son parti, les intérêts de ses
Slecteurs, non seulement en caucus, mais à la face de tout le pays.

Le candidat, lorsqu’il se présente, est sincère, la plupart
du temps, dans ses promesses et résolutions (bien que plusieurs
sauvent la face tout simplement). Mas l’histoire est là pour
prouver qu’une fois dans le giron d'un parti, la trop grosse ma-
jorité des députés, d’hommes libres, deviennent les esclaves
de leur parti.

Il s’abtient d'exiger publiquement une solution au problème
de son comté, de peur de mettre son parti, dans l’embêtement.
I: préfère oublier l’esprit précis du mandat qui a été accordé.

Il obtiendra, quelque chose, pour certains particuliers, er
caucus, mais suivra aveuglément son parti. Et c’est son comte
qui en subira les conséquences et sa race qui recevra plusieurs
coups sans réplique.

Il nv a aucune illusion à se faire, un député devient la
victime de Son parti, car, combien de députés Canadiens-bran-
cais ont-ils réagi devant certaines situations, a la ‘Chambre; le

nombre est petit: Bourassa, Lavergne, Jean Francois Pouliot,
Wilfrid Lacroix, un indépendant Raoul Poulin.

CHEFS . . . et PARTI

Les chefs, chacun dans leur domaine, se valent.
les partis, possédent certains avantages les uns sur les au-

tres mais de telle manière, qu’une fois étudiés, ces avantages
respectifs les mettent sur un pied d’égalité, au point de vue: Va-
ieur de Parti.

Le chomage devrait rester en dehors du parti, car, les deux
partis, en sont coupables; les Libéraux de ne pas avoir pris les
rnoyens de prévenircette grise malgré les avertissements reçus;
ci les Conservateurs de ne pas avoir réagi assez vivement et
cnergiquement.

CHOIX:

Nous en avons un, parmi les candidats, qui a prouvé, à la face
du pays sa compétence, son expérience et son éloquence. Un
homme qui a prouvé son courage, son bon jugement en votant
non pas pour un parti plus que l'autre mais pour un projet deloi.
Un homme, dont les convictions furent assez fortes, pour re-
pousser des offres que plusieurs parmi nous auraient acceptées
avec empressementet ainsi respecter ses principes et gardersa
liberté afin de continuerla lutte sans crainte ou contrainte pour
sa race, sa province, son comté, et même ses électeurs, quoi
Gl'en disent certains,

Nous avons eu un Homme qui n’a pas fait de petite politi-
que. qui n’a jamais dérogé pour plaire à l’un. Nous avons un
lIomme qui n’attend pas pour voter: le signe de son chef ou la
permission de s'opposer.

Ne vous leurrez surtout pas, vous n’obtiendrez pas d’octrois
ou quelque chose du genre parce que votre député sera du
nombre des ministériels. Vous aurez des lois, et Ces lois seront
celles que votre candidat ou autre aura appuyées... a 'avantage
ou non de Vous Tous, librement. . . ou sur ordre, Le Dr Poulin
a le plus beau rôle, soyez assez liers de vous, pour suivre un
Homme, tandis que vous en avez Un

R. M.  

Boulevard
Onésime Gagnon
La magnifique route qui relie

maintenant Saint-Félicien é Chibou-
gamau portera le nom de boulevard
Onésime-Gagnon, en l'honneur du
nouveau lieutenant-gouverneur de la

province qui fut, également, l’un des
principaux artisans du développe-
ment de cette région de Chibouga-
mau.

Il y a longtemps que l'on deman-
dait aux chemins de fer une voie fer-
vée qui permettrait de mettre en va-
leur les richesses naturelles de Chi-
bougamau .Comme nous n’avons ja-

mais été gâtés, nous du Québec, par
les autorités fédérales, en fait de
chemin de fer, les démarches n’obte-
naient aucun résultat.
Vers 1937, l'hon. Onésime Gagnon

Cinéma REX
BEAUCEVILLE

Sam. dim. lun. 15-16-17 mars

THE BIG DISK-JOCKEY HIT!
starring

Fats Domino! Jerry Lee Lewis!
Buddy Knox! Jimmy Bowen! Char-

lie Gracie! The Four Coins!
and many, many more!

Jamboree
__ from Warner Bros

Le meilleur film de Rock Roll à date
aussi

La Fureur de vivre
avec: James Dcan. Matalin Wood

cn couleurs et cinémascope

  

18-19 mars

Le Magot
Un bon film d’Action

Rossana Rory et Erroll Flynn
Au même programme sujets courts

en français

Mar. mer.

Jeu. ven. 20-21 mars
en français

Bandido Caballero
Un bon film de guerre

avec: Robert Mitchum, Ursula Thiess
et Gilbert Roland

En couleurs ct cinémascope
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alors ministre des Mines, décida de
faire aménager une route é'hiver au
coût de $250,000. Cette initiative,
comme l’expliquait a la Chambre
I’hon. M. Duplessis, a permis le
transport à Chibougamau de la ma-
chinerie nécessaire aux travaux d’ex-
ploration. Bientôt, la richesse des
gisements miniers devenait incontes-
table et, aujourd'hui, grâce au pre-
mier geste posé par l’hon. M. Ga-
gnon, grâce à la route construite par
la suite au coût de $4 millions, la
région n’a cessé de se développer.
L'hon. M. Duplesis a sûrement été

bien inspiré en baptisant cette rou-
te importante du nom de boule-
vard Onésime-Gagnon.
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“Un p’tit

coup d’coeur”

et ca ira!

...le gin

de Kuyper
évidemment

Blended Gin — Distillé au Canada

CARTER,
107, rue Notre-Dame, Ste-Marie, Bce, Tél: 61

Bureau ouvert tous les jours.

Cas d’urgence
=

à toute heure.
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SAINTE-MARIE, CTE BEAUCE, P. Q.
En fin de semaine il y aura des aubaines de Pâques à la portéede toutes les bourses. Rendez-vous en foule

à l'endroit du juste milieu là où votre argent vaudra le double.
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COMPLETS MANTEAUX de | gts, ROBES |

ET PALETOTS printemps pour choix de Pâques . :

à 519.51 dames en vente au :

Chaque En vente bas prix de {

morceau $19.3 $4% |
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$182,700,000 d'assurances en vigueur
à LA LAURENTIENNE

Lors de l'assemblée des actionnai-
res de La Laurentienne, Compa-
gnie d'assurance sur la vie, tenue

à son Siège Social le 8 février
dernier, le Docteur J.-A. Tardif,
Président, soumettait avec fierté
les magnifiques résultats obtenus
au cours de l'année 1957 par cet-

te institution dont le début des o-
pération en 1939 causait en quel-
que sorte le réveil de nos entre-
prises financières.
La Laurentienne venait en effet

de terminer une année d’opérations
qui portait le total de ses assu-
rances en vigueur à $182,794,737.
Les nouvelles affaires vendues du-
rant l'année ont atteint un chiffre
record de $43,073,263, comparati-
vement à $36,150,000 en 1956.

Si l'on considère que La Lauren-
tienne est une compagnie qui est
partie de zéro il y a à peine 19
ans, ces chiffres démontrent indis-
cutablement un progrès plus que sa-
tisfaisant et l'on comprend pourquoi
le Président le Docteur J.-A. Tardif,
se déclarait fier de La Laurentien-
ne, de ses succès, de son équipe
de travailleurs loyaux et dévoués.
Au cours de sa présentation des

états financiers, monsieur Jean-P.

Guimont, Gérant Général faisait
part aux actionnaires de la compa-
gnie que l'actif total atteignait au
31 décembrê dernier le chiffre res-
pectable de $15,294,447, une aug-

mentation de 14.3% sur les chif-
fres de 1956. Cet actif cst cons-
titué de 549% d'obligations gou-
vernementales, municipales, utili-

 

Impressions

Nous faisons toutes sortes de

travaux d’impressions, tels que

programmes, placards, cartes

d'entrée, cartes d'invitations,

cartes de remerciements faire-

part de mariage, cartes d’affai-

tes, factures, éfats de compte,

en-tête de lettres, enveloppes

d’affaires, eartes de visite, etc.

etc.

Adressez-vous à:

Le Guide
Ste-Marie, Beauce

Bureau: Tél: 92 — Rés: Ték 6   
 

 

tés publiques et industrielles, pour
un total de $8,397,975. La compa-
gnie détenait en plus des actions

ordinaires et privilégiées au mon-
tant de $924,945, soit 6% de l'ac-
tif. La Leurentienne a de plus con-
tribué largement à la construction
d’habitations puisqu'elle détient des
prêts hypothécaires pour un mon-
tant de $4,370,819, représentés en
prêts conventionnels, prêts sous la
loi nationale d’habitation et en
prêts qui bénéficient de la loi pro-
vinciale de l'habitation. Ces hypo-
thèques représentent 28.6% de l'ac-
tif. Elle a de plus favoriser la so-
lution de problèmes de plusieurs
de ses assurés par des prêts sur
polices totalisant $905,856. Les va-
leurs en portefeuille au cours de
l'année 1957 ont rapporté à la com-
pagnie un rendement brut moyen de
4.94% qui se compare a 4.75% pour
I'année 1956. Le revenu total de
la compagnie s’est considérablement

augmenté pour atteindre le chiffre
de $3,678,910, une augmentation de

13.7%. Les obligations de la compa-
gnie envers ses détenteurs de polices

sont garantis par la réserve mathé-

matique qui est de beaucoup supé-

rieure aux exigences du gouverne-
ment et qui représente un montant!
de $12,449,341, a comparer à $10,-
877,310 pour l'année précédente.

La Laurentienne est à juste titre
considérée dans le domaine de l'as-
surance-vie chez les nôtres comme
une des compagnies dont les frais

d’administiation sont les moins éle-
vés. Il n’est pas étonnant que les

principes de saines administration

appliqués dans cette institution per-
mettent de démontrer une garantie
additionnelle pour les porteurs de
polices qui se compare plus que
favorablement avec celle des meil-
leurs institutions d’assurance qui o-
pèrent au Canada. En effet, La Lau-

rentienne possède en capitai, réser-

ves et surplus, S1,754.480, soit 11.5%
de son actif. Durant l’année 1957,
fes opérations ont fait ressortir un
surplus de $564,984, compartive-

ment à S436,854 en 1956 une aug-
mentation de 29.3%.

A la suite de ces magnifiques
résultats les administrateurs n’ont
pas hésité à recommander le paie-
ment d’un dividende aux assurés ba-
sé sur une échelle qui comporte
une augmentation appréciable sur
celle des années antérieures, et à
déclarer le paiement d’un dividen

de aux actionnaires de $2.00 par ac-
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truite en blocs de ciment.

 

Mme Rémi Taschereau
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BATISSE ET TERRAIN A VENDRE
Dimension de la batisse: 2000° de plancher

Dimension du terrain: 75° x 160’
Le tout situé dans la rue Duchesny. La bâtisse est cons-

Pour informations, s'adresser à:

Aimé Bolduc,
Avenue des Erables — Tél: 238 — Ste-Marie

a =

FILLE OU FEMME DEMANDEE
Pas d’ouvrage général, pas de cuisine, pas d'enfant. |

S’adresser à: TEL 13 |

J.N.O.

J.N.O.

 

 
MERCURY LINCOLN METEOR

OUI C'EST VRAI ILS SONT BIEN

SERVI CEUX DE SCOTT
qui ont acheté une voiture de leur vendeur

demandez à

Paulo, Pierre, Benoit, Marius, Auguste, Marcel, Gérard,

Léopold, Jos. Albert, Ti-Jean, Lévis, Ovide, Jean-Marc, Luc,

Gustave, Wilfrid, Vassa Guy, Julien, Alexandre, Alfredo,

Alfred, Armand, Henri-Paul, Coco, Omer, Ti-Paul, Bernard,

Odilon, David, Patrick, Sauveur, Alphonse, Fernand, Noel,

Edouard, Aurélien, Louis, Laval, Lionel et Mlle Laurette.

SCOTT AUTOMOBILES ENR.,
Remorquage - Mécanique - Débossage

Station Service FINA

Vendeurs: Mercury - Lincoln - Meteor

Ouvert 21 heures par jour

Tél: 138-s-1 Scott=Jonction. Dorchester

tion, comparativement a $1.75 qui
avait été payé l'année précédente.
H est facile de comprendre, à

l'énoncé de pareils succès, pourquoi
La Laurentienne s'impose à l'atten-
tion du publie. Son passé, la sages-
se de ses administrateurs, les prin-

cipes qui animent ses dirigeants, la
loyauté, le dévouement et la com-
pétence de son personnel interne,
représentent la meilleure garantie
de la qualité des services que cet-
te compagnie offre à la population.
Au cours de l'assemblée des ac-

tionnaires, monsieur Edgar Porter,
Ingénieur Forestier ct Arpenteur

Géomètre, Gérant de l’Association

des Industries Forestières de la
Province de Québec, a été élu
membre du Conseil d’administra-
tion de la compagnie pour succé-
der à Me Valmore-A. de Billy, dé-
cédé au cours de l’année 1957, Lors
de l'assemblée du Conseil d’Admi-
nistration qui suivait immédiate-
ment l'assemblée des actionnaires,
monsieur Marcellin Tremblay, M.
Se.S., jusqu’à ce moment Organisa-
teur des Agences, a été promu au

poste de Surintendant des Agences.
Monsieur J.-H. Bégin, Gérant fon-
dateur de La Laurentienne pour la
division du Lac St-Jean, a été ap-
pelé à remplir au Siège Social le
poste de Surintendant de la Vente.

"Goubbiah” au
Centre Récréatif
les 13-14-15 mars
En Cinémascope et en couleurs

Interprètes: Jean Marais, Délia
Scala, Kerima, Gil Delamarre,
Charles Moulin, Héléna Manson,
Louis Bugette, Henri Nassiet. Chris-

tiane Ferez, Félix Marten, Marie-
José Darène.

Scénario: Surveillant dans une
pêcherie d'éponges en Yougosla-
vi Goubbiah s'éprend d'une jeune

gitane, Trinida. Mais, selon la cou-

tume de sa race, celle-ci est fian-

cée depuis son enfance. Peppo, un
ivrogne, doit l’épouser. Le père de
Trinida, Jao, cherche à éloigner
Goubbiah de sa fille en lui faisant
rencontrer une autre femme, Caro-

la Goubbiah devient son amant,

mais il ne peut, toutefois, oublier
Trinida... Dans l’intervalle. le jeu-
ne homme quitte la pêcherie d’é-
ponges pour un nouveau poste, dans
une carrière de mabre. Lorsque

arrive enfin le jour fixé pour le

mariage de Trinida, Goubbiah n'hé-

site pas à affronter la tribu tou-
te entière afin d’attirer la jeune
file à Beppo. Il l'enléve ct après
une dramatique chevauchée, réus-
sit à dépister leurs poursuivants.

Exploitation: Robert Darène ‘a
choisi de nous présenter un film
d'aventures en couleurs et Ciné-
mascope, dans un style presque
“Western”, sans Indiens, bien sûr,
mais avec des gitans dont on a
pas épuisé le pittoresque et la cou-
leur. Jean Marais est un pêcheur
d’éponges, sculpteur à ses heures
senbles à la beauté, amoureux d’u-
ne fleur, d'un corail ou d’une fem-

me. ll rencontrera l’amour sous les
traits de Délia Scola et cette dé-
couverte le conduira à des drames
qui, heureusement, auront une is-
sue favorable.
Slogan publicitaire: L'amour de

Goubbiah et de Trinida ne pourra
s'épanouir qu’après avoir serré le
coeur des spectateurs pendant tout

le temps d'un extraordinaire “sus-
pense”.

Réalisation: Pour donner Il'am-
pleur désirable à une telle réalisa-
tion, les animateurs ont fait appel
à la ressource de la couleur et du
Cinémascope. “Goubbiah” se  dis-
tingue d’autre part par la nouveau-
té du cadre où il se déroule: de
magnifique paysages du littoral et
de la montagne yougoslave où l’é-
quipe du film est allée effectuer
les prises de vues.

Interrpétation: L'interprétation
fournit à l’ouvrage un attrait sup-
plémentaire avec la présence de
Jean Marais, entouré de séduisan-
tes partenaires comme Délia Sca-
la, Kérima et Marie-José Darène.

Lisez ef faites lire

notre journal  

Belle journée agricole a Si-Janvier-de-Joly
a faire toujours mieux,

l’orateur continue ainsi: “Consultez
les spécialistes, penchez-vous sur la
terre, afin de découvrir ses secret.”

Enfin, s'adressant
aux jeunes, il leur

sur les traces des pionniers qui, il
y a trente ans, ont ouvert Joly. Ne

succombez pas à la tentation de quit-
ter la terre pour faire une vie qui

vous causera plus de soucis. Sachez
le travail

fait avec intelligence, et ainsi, vous

aimerez davantage à vivre dans Joly

où il fait bon de vivre heureux et
être plus prêt de notre Créateur”!

Sous la présidence d'honneur de
Monsieur l’Abbé Gérard Gosselin,
euré, une journée d'études a eu
lieu le 24 février, à St-Janvier-de-
Joly, comté de Lotbinière. Elle a

remporté un Vif succès, tant par
le nombre de cultivateurs et de dé-
fricheurs qui y unt assisté. Mon-

sieur l’Abbé Gosselin, ce prêtre à
l'âme rurale, peut être fier de ses
ouailles. Ils ont répondu avec en-
tousiasme à son “prône” de la
terre, à son invitation pressante. Au

delà de 150 personnes, y compri-
ses les fermières, ‘ces gracieuses
reines du foyer”, qui ont servi le

goûter, ont écouté religieusement à
vrai dire, les conférenciers qui fu-

rent présentés par Monsieur Adrien
Lambert qui par sa parole chaude,-
il est l'un des rares cultivateurs
à avoir une éloquence naturelle -,
et son exemple persuasif, appuie
toutes les causes agricoles et socia-
les de cette paroisse agricole et

forestière fondée en 1931, laquelle
a été mise sur le chemin par les
agronomes. Monsieur Fernand Léo-
nard, agronome de St-Flavien, de
qui relève cette paroisse d'avenir.
a organisé cette journée et a fait
part des divers projets qu’il a con-

çus pour continuer l'arnélioration a-
gricole de cette paroisse.

Dans l’avant-midi, Monsieur Be-
noit Pontbriand, agronome de la C.

LL, parla de l'utilisation écono-
mique des engrais chimiques. tan-

dis que Monsieur Nazaire Parent,

assistant-directeur du Service de
la Grande Culture, traita avec des
exemples pratiques de l'adminis-
tration de la ferme. La culture de
la fève à conserve fut traitée par
Monsieur Lionel Bégin, agronome-
spécialiste en horticulture.

 
Apres le diner pris dans une at-

mosphère de gaieté, Monsieur Ulric
Gauthier, instructeur avicole. trai-
ta de l'élevage des volailles, cepen-
dant que Monsieur Camille Bou-
chard traita de l'alimentation du bé-
tail. Enfin, l'entretien des boisés de
ferme fut le sujet confié à Mon-
sieur Jcan-Paul Dubé, i.f. de Lévis.
Cette journée instructive se termi-
na par un forum et des questions

fort pertinentes posées par les cul-

tivateurs et défricheurs. reçurent
leur solution sur place, de la part

des experts qui avaient donné les
conférences dont il a été question
dans ce court reportage.

Les conclusions de la journée fu-

rent tirées par M. l'Abbé Gosselin.
H précise que s’il est important de
travailler la terre à la suëur de son
front, il est logique de l’étudier a-
vec son âme et son intelligence.

Puis invitant ses ouailles à réflé-
chir, à travailler à l'image de leur

 

Le Temps est de

l’'Argent

Utilisez vos heures libres
pour travailler et vous
verrez vos profits monter
de jour en jour. Avon
vous offre de beaux ter-
ritoires dans les comtés de
Beauce, Dorchester, Lot-
binière. Ecrire:

Casier Postal 417

Stet-Marie de Beauce P. Q.

8av.   
A VENDRE

Set de chambre en tres

bon état (noyer pâle)

S’adresser a:

Tél.: 397w

P. 11m     

 

Créateur,

que le

dit:

trésor est dans

Henri Lacourciére, B.S.A.,
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MESDAMES

MESDAMES. Voulez-vous
plus d'argent ? Les cosmé-
tiques Avon vous l’offrent.
Devenez représentante A-
von et servez vos voisines
aux heures qui vous con-
viennent, territoires libres
dans les comtés Beauce,
Dorchester, Lotbinière. E-
crire: Casier Postal 417
Ste-Marie Beauce, P. Q.

18 ms

 

particulièrement
“Marchez

LE GUIDE, mardi le 11 mars 1958
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Monsieur Germain Cadieux, direc-
teur des journaux de jeunes “CLAI-
RE” et “FRANCOIS” serre la main
à Mademoiselle Paulette Lépicier de
St-Félix-de-Valois, à qui il vient de
remettre une bourse d'études de
5100.00. A droite, André Vaillan-

 

court, de Riviere-du-Loup, qui a é-

galement reçu une bourse de même

valeur. Mademoiselle Lépicier et
Monsieur Vaillancourt se sont clas-
sés premiers dans un grand con-
cours organisé dans plus de 1,000
écoles du pays.

 

Achats à crédit
En Allemagne orientale les achats

à crédit vienuent d’être autorisés
et ils ont immédiatement connu un
succès considérable. En octobre
1956 ils représentaient 232 millions
de DM. Le montant des crédits ne
peut dépasser 3.000 DM. La mesure
qui a été prise stimule surtout —

c'est le but principal de la vente à
crédit — les achats des censomma-
teurs qui ont un faible pouvoir d’'a-
chat. On a constaté que 67% de   

ceux qui utilisent ce mode de tran-
saction ont un revenu inférieur à
400 DM par mois. Jadis les achats

qui avaient la priorité étaient les
textiles. Aujourd'hui les besoins

paraissent différents. Les articles
qui représentent le plus gros pour-

centage sont les meubles: 46%.

Us sont suivis de près par les appa-

reils de radio: 41%. Les textiles ne
viennent plus que très loim avee
9.6. Encore les trois-quarts de ces

textiles sont-ils des tapis (il est vrai
que les autres sont achetés au comp-

tant)

 

A l'oeuvre!

   

 

Donnons genereusement à la

CROIX-ROUGE

Objectif pour le Québec: $1.243,300

Date de la campagne: 16 au 23 mars

Quartier général de la campagne:

2170 rue Dorchester ouest — WE.7-7761

Secours aux sinistrés —
l'un des 11 services es-
sentiels de la Croix-Rouge.
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NADA donneront une
   

  
  

Pin, pr

 

      

  

 

   

 

 

 



 

p
S
S
R
T

S
A
a
L

l
a
l
t
y

L
Y

IRN
N

T
I

C
r
o
l
e
y

i
i
i
)

Sy
n
n

P
o
p
r
e
d

[
r
R

m
e
e
)

r
y

F
e

 

 

 

Dimanche

IEEE

LE GUIDE, mardi le 11 murs 1953

Au Centre Récréatif de
lundi --mardi

Mottant en vedette: James Stewart ei June Allyson -- Me pEanguez pas ce Film extra spécial.
Nd
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LE DR RAOUL POULIN
PARLE A STE-MARIE

Une foule d'eénviron 780 personnes a celte as-

semblée.
ia parole an public.
Dr Raoul Poulin.

Le Dr Raoul Poulin a été acclamé
avec chaleur par tous ses suppor-
teurs dimar<he après-midi au Cen-
tre Récréat.f de Ste-Marie. lors d’u-
ne assemblée politique. Cet homme
extraordinaire qu'est le Dr Poulin
a parlé pendant 1': heures devant
un auditoire attentif qui n’a pas

manqué de lui prouver son admi-
ration par des applaudissements ré-

pétés.
Sur l'estrade on voyait: M. le

Dr Raoul Poulin. candidat indépen-
dzat, M. Paul Vachon, maire de Ste-
Marie, M. Albert Marcoux, maire
de la paroisse, M. Wilfrid Grenier

maire de St-Elzéar, M. Arthur Ga-
gnon. M. Dominique Labbé. M. Jo-
saphat Savoie, M. Gérard Boivin,
M. Jean Voyer ct M. Réal Bilodeau.

M. le Dr Ls-Philippe Dionne sou-
haita la bienvenue à toute la po-
pulation et la remercia d'être ve-
we e nsi grand nombre à cette as-
semblée. Il invita ensuite M. le
maire Paul Vachon à adresser la
parole.

M. Paul Vachon:
Encore une fois nous voici dans

la période fébrile de l'électorat.

A cette occasion, j'aimerais rappe-

ler à tous que les candidats qui se
présenteront à Ste-Marie devront ê-

reçus de la même manière, c’est-à-
dire trés poliment. Après les avoir
entendus um à un, vous choisirez
un homme pour qui vous voterez.
C'est sur ces paroles de recomman-
dation que débuta M. le maire.

S'adressant à M. Poulin. il le re-
mercia pour tout ce qu’il a fait
pour Ste-Marie et l'assura que sa

présence chez-nous sera toujours
la bienvenue.

“Si M. Poulin a pris le décision
de demeurer indépendant, c'est qu'il
a jugé que c'était mieux ainsi pour
le comté de Beauce et le pays, a
déclaré au cours de son discours,

le muire Paul Vachon”.

Le Dr Poulin fut ensuite invité
à prendre la parole:

II ny a pas si longtemps déja
que je suis venu à Ste-Marie pour
expliquer le problème politique au-
quel nous avons à faire face. Les

hommes politiques ont le devoir
de vous expliquer ce qui se passe
à Ottawa. C'est la quatrième fois

que je me présente devant vous et

c'est avec les mêmes convictions
que je le fais cette année.

Ce que je puis vous dire, c'est
que j'ai été très sollicité pour me
présenter candidat conservateur.
mais aujourd’hui ceux-là même qui

m'on fait cette demande disent un
peu partout que je ne suis plus bon

pour la Beauce. Aujourd’hui, il me
fait plaisir de vous dire que je

suis indépendant et que j’en suis

fier. Je suis prêts à supporter soit le
gouvernement conservateur soit le

NOUVELLE METHODE POUR QUERIR L'EAU D'ERABLE.

 

A l'érablière, une innovation sim-
plifie considérablement la cueillette
de la sève tout en augmentant le

rendement et la qualité du sirop.

Parade de Modes, ce soir à l'Exfernaf --

— La maire Paul Vachon adresse!
— Déclaration de M. le

gouvernement libéral. Quand je ju-

gerai qu'une loi est bonne. je vo-
terai en faveur. mais si je trouve
que cette loi n'est pus bonne je

serai contre.

A cette élection, si je demande
à toutes les paroisses de voir à

leur organisation, c'est que je n'ai

aveun sou, et je suis fier de voir

se lever toutes les bonnes volon-
tés. Je demande à tous ici comme
ailleurs, de se donner Ja main en
échangeant du temps pour men é-
lection. Il nous sera donc possible

de prouver à tout le pays que nous

sommes capables de faire des élee-
tions honnêtes, sans caisse électo-
rale. Je serai heureux de dire au
prochain gouvennement de quelle

manière l'élection du comté de
Beauce s'est passée.

On a donné comme argument à
cette élection: “La Beauce n'a pas

le moyen de se mettre dans l'op-

position. En 1949, la Beauce était
au pouvoir avec M. Dionne, ces gens

sont venus me demander de battre
M. Dionne pour envoyer la Beauce

dans l'opposition et aujourd’hui
ces mêmes gens crient contre moi.

mais je peux leur dire que je suis
le même homme qu'en 1949 et il me
fait plaisir de dire que j'étais in-

dépendant et que je le suis encore.
Je suis peiné que le gouvernement

n'aie pu augmenter les allocations
familiales bien qu’elles auraicat du
l'être. Je ne comprends pas pour-
quoi le Gouvernement libéral et le
gouvernement conservateur n’ont pu

rien faire. Comment se fait-il que
«10s gouvernements Rouge ou Bleu

n'ont pas fait le calcul pour que

les enfants aient au moins une
pension de $28.00, car clest la
somme nécessaire pour subvenir
aux dépenses de un enfant aujour
d'hui. Mais non. on a jugé qu'une
très minime augmentation était
suffisante. Je suis un de ceux qui

a le plus appuyé la loi des Alloca-
tions Familiales et si vous jugez
à propos que je suis encore capable
de travailler pour vous lors du pro-
chain gouvernement. votez pour

moi.

Une loi que j'ai le plus supporté

à Ottawa depuis que je suis là est
celle de la pension aux invalides

dés le bas age méme a la naissan-
ce et M. Martin ministre du gou-
vernement à Ottawa a déclaré que
ma loi était bonne, mais le gouver-
nement a jugé à propos de voter

contre. A la dernièrz législature
le gouvernement n'a pu approcher ce

sujet étant donné que nous “n’en a-

vons pas eu le temps”.

“Il est peinant de voir qu’un hom-

me très instruit de la Beauce ait
ri de la question des chèques bi-
lingues. Dépéchons-nous chers con-
citoyens, de voir à nos intérêts car si nous ne Voyons pas à nos affaires

canalisentDes tubes de polythène
l‘eau d'érable de l‘’arbre même jus-| trois quarts et coupe de moitié les
qu‘a la cabane à sucre. Cette nou-

velle méthode, ont calculé des fer-

16 - 17 - 18 MARS
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d sera trop tard. Le peu de place

que nous avons, il ne faut pas le

perdre.”
‘Comment se fait-il que M. Fle

ming qui sera à St-Georges ce soir
n'a pas eu le don d’empêcher un o-
rangiste comme M. Small, d’insulter

la race canadienne Française. Si
ie retourne à Ottawa, je pourrai
leur dire que nous, les canadiens

l’rancais, nous ne cherchons pas à

écrase) la race anglaise.”
A propos de chômage, ici dans le

bas de la Beauce, vous n'en avez
pas beaucoup. N'oubliez pas cepen-
dant que dans le comté de Beauce
il y a près de 5.000 chômeurs et
en partie des bûcherons qui n'ont
pas assez de timbres pour retirer

l'assurance chômage. Si cette situa-
tion existe en ce moment, prenez-

vous en au Gouvernement et non à
nous. J'ui demandé des travaux
dans le comté de Beauce pour cher-
cher à employer nos chômeurs. J'ai

exposé les besoins qui crèvent les
veux depuis 50 ans. J'ai demandé
des travaux pour la Rivière Chau-
diére. le gouvernement actuel est
prét a régler ce problème, mais je le
blame de n’avoir pas fait ce qu'il
devait faire pour aider les chô-
meurs.
Un édifice considérable sera cons-

truit à St-Georges par le gouverne-
ment. Des soumissions seront deman-
dées dans le courant d'avril et il
me fait plaisir de vous dire que
c'est moi qui ai eu la lettre du gou-
vernement. Donc, vous ne pouvez
pas dire que je vous ai nui.

A propos de Ste-Marie, votre Bu

reau de Poste a été réparé à la de-
mande de votre Conseil Municipal

qui s’est adressé à moi. Encore vne
fois vous ne pouvez pas dire que je
vous ai nui.

Je vais terminer en disant que
vous avez à faire un choix entre 3
hommes.
Les deux chefs des deux partis

sont des anglo-protestants. Autrefois
on demandait de voter libéral pour
M. St-Laurent qui était un cana
dien français catholique. Lors de la convention libérale. les représentants de la Beauce ont
sans doute voté en bloc pour M. Mar-
tin, croyez-vous mais il me fait plai-
sir de vous dire qu'ils cent voté
en bloc pour M. Pearson un chet
anglo-protestant. Du côté des con-
servateurs, M. Diefenbaker est aus-
si un anglo-protestant.
Les deux candidats qui lutte-

ront contre moi dans la Beauce sont
des gentilshommes et je ne leur
en veux pas. Ce qui compte aujour-
d'hui c'est Pexpérience qu'il faut

à Ottawa et non le côté du parti. Si
vous croyez que dans le passé ic

vous ai bien servi entre ces deux
srands partis, votez pour moi. Les
délégués conservateurs cm automne
1936 étaient tous contre M. Diefen-
baker. mais aujourd’hui ils ont tous
suivi leur chef malgré que lors

de cette convention. ils étaient sortis
de la salle en signe de protestation.

Electeurs du comté de Beauce.
choisissez-vous l'homme que vous
croyez le plus utile. non pas à un
parti, mais au comté de Beauce et
au pays.

Si vous croyez que mon passé est

le garant de mon avenir, je suis
encore prêt à vous servir.

M. Raoul Poulin dit ensuite à la
population, que malgré des repro- ches de certains électeurs du comté  

5
a

miers, augmente la production des

frais de main-d'oeuvre.

de Beauce, au sujet des remarques

qu’il avait faites au sujet du pru-
gramme “Les Plouffe” de Radio-
Canada, il a reçu des témoignages
des évêques de St-Hyacinthe, Valley-
field et de Montréal qui prouvent
que ses convictiors a l'égard de ce

programme sont bcanes et que un
certain personnage de cette émission

ridiculise les traditions du comté
de Beauce.
A Ste-Marie, j'ai une raison parti-

eulière de me présenter. Je consi-
dère que si à Ste-Marie, des centai-
nes de personnes m’avaient pas mis
leurs opinions politiques de côté, je

ne serais pas député.
Encore une fois, je remercie toute

la population de Ste-Marie de ce
qu'elle a fait déjà pour moi.
M. Poulin termina ainsi son dis-

cours. M. le Dr Ls-Philippe Dionne
incita tous les citoyens voter pour

le docteur Raoul Poulin le 31 mars
prochain.
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En foule à

l'Externat

ce Soir
Une parade de modes a lieu ce

soir à l'Externat de Ste-Marie à 8.-
30 hres p.m. Le public est cordia-
lement invité à y participer car
les profits seront versés aux oeu-
vres de l'Amicale Notre-Dame des
Croisades. Vous admirerez de jolis
vêtements d'enfants, des tenues de
sports et de la fine lingerie d'in-
térieur. Bienvenue a tous.

Rencontre...
(suite de la page 1)

M. Napoléon Veilleux de Ste-Clo-
thilde, éducateur des mieux vus

 

 

 

Sainte-Marie, Bce.
Tres grand spécial

Version francaise en couleurs:
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dans notre comté sera le prési-
dent de cette importante réunion
tandis que plusieurs personnes mê-
lées de près ou de loin au problè-
me de l'éducation ont aussi promis
ieur concours.
Nous tenons à rappeler que M.

Veilleux est l’un des principaux
fondateurs de l’Associaticn des Com-
missions Scolaires de la province et
qu’il est sans contredit l'âme diri-
geante du mouvement dans la ré-
gion.

II n'y a pas de doute que ceux
qui participeront au forum vou-
dront faire la distribution entre
l'éducation et l'instruction et que
le problème de l'instruction à la
campagne sera aussi un sujet d’ac-
tualité à cette soirée.

La gratuité des livres et même
de J’instruction secondaire et um-
versitaire aur: certainement ses
defenseurs et ses contradicteurs.
Tous ceux qui viendront à cette
soirée, vendredi prochain le 14 mars
peuvent s’attendre de ne pas s’en-
nuyer.

Le but de cette soirée est d’essay-  

er de rendre le grand public et sur-
tout les parcmts, conscients des pro-
blémes qui les entourent dans un
temps où ceux qui n’ont pas d'ins-
truction sont condamnés d'avance
dans la lutte pour la survivance
tandis que le but éloigné est de
chercher et de trouver des solutions
pratiques au problème de l’instrue-
tion à la campagne.

Inutile d'ajouter que tous ceux de-
l'extérieur qui s'intéressent à la
question sont très cordialement in-
vités car nous ne doutons pas que le
sujet discuté saura intéresser tous-

3pectateurs.

A VENDRE
Show Case

6 x 18”, hauteur 3° 14,
S’adresser a:

Hotel Ste-Marie,
A. Robitaille, prop.

TEL: 55
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ELLE À ?’Oeil SUR L'HOMME QUI PORTE

LA

LION
nTICAL

Confectionnée exclusivement par

Proress Brand Clones

L'apparence élégante de ces complets est éviden-
te - même au premier coup d'oeil; Où que vous

. Vous saurez -que. où que vous alliez .
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